
alors en état d’arrestation, et, en 
présence des charges accablantes 
qui p saient sur lui, il s’est décidé à 
faire les aveux les plus complets. 
En vain l'avocat de l’accusé a-t-il 
essayé de le faire passer pour fou, 
le jury a rendu sans hésitation un 
verdict de culpabilité, car la délibé
ration n’a duré que quelques ins
tants. Le parricide n'a manifesté 
aucune émotion en attendant le 
terrible verdict.

ACHETEZ TOI COTOIHAEES CHEZ
D. GARDNER &Cie

L’assorlirçenl d’Autorçrçe
unie McDonald
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Est au complet et n’est pa 
surpasf i en valeur et en variété.
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"CANADA ATLANTIC"10m i .|l.l Noue offrons en vente plus de 2,000 pièces de cotonnades de 
dessins nouveaux et importées directement par 

mêmes de Paris et d'Anglaterre
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etoubivent être adressées à
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LA VOIE LA PLUS COURTE
-------ENTRE-------

MALLESUae horrible histoire e’selle dalle-*»
A l'enquête du coroner tenue sor 

la mort de Robert Burns
a renqu

la cause d la mort de Robert Burns, 
patient à l’asile des aliénés de Jef
ferson, à Chicago, les gardiens Ri
chardson, Grogan et Pacha, accusés 
d’avoir causé sa mort par leurs 
mauvais traitemeoU. La veuve du 
défunt et son frère ont déclaré que 
Burns était en parfaite santé lors
qu’il a été envoyé à l’asile.

Ch is. Beck, reporter, qui 
la folie et a été admis à

IBS PRIX VARIENT BISTRE 6,,t15e.U VBBCB Ouwt — Toronto, U.- » «
oS^B’.fPUwi., «

-SSBE:*
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Kyasetsrisburg, Lanossur, 
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Montreal «t OttawaBUREAUX El ATELIER» 11.110 BOULEAUX DE LAPISSERIE6 00

XI» ree a* Fstrlee
Ali et 41» reei -------ET------- De lout choix, doivent être vendue d’ici au 

18 MAI. J‘rix depuis 4 cents . 
------en montant_____

TSEtoffes dites “ Lhambray ” pour robes avec broderies as
sorties de $2.75 à $5 pièce. Satins pour robes à teintes 
velles pour l’été et Pinghams d’Ecosse modèles élégants de 9 
cents à 17 cents.

à» SS i si OTTAWA A BOSTON KT NEW YORK 
ÏT TOUS LES POINTS A 

LEST BT AU SUD.
Nouvelles Diverses 110nou- i»

6 pour coût <f escompté au comptant
aooîooeao eaoTe père a——!■

Paris, 2—Un crime éoou van table 
a été commis à Barzé-le-Châtel 
(Saône-et-Loire. .

Ce nommé Etienne Bonmn, âgé 
cher-

ee qui la mel la moilleure 
marolié de la ville. Tapis» 

pour 10 CJENTINfe lel’asile, a
raconté en détail les actes de bru
talité dont Burns a été victime de la 
part d s ac usés. Il déclare que le 
patient n’élait pas incontrôlab'e, 
mais qu’il semblait comme hébété. 
Beck déposa que Burns reç 
dre de s’asseoir sur un banc. Il 
sembla ne pas comprendre et resta 
debout, sur quoi il fut lancé avec 
violence sur le banc. Se relevant 
machinalement Richardson le frap
pa violt mment à coups de pieds 
dans l’abdomen.

Burns se leva de nouveau, mais 
Richardson le saisit au collet, le 
t -rrassa sur le plancher, le frappant 
à coup de pieds dans le côté de l’es
tomac, et lui mettant la ttgure en 

melade avec ses poings. Les

m7 00
Le» convoie part1 rent de 1» gare d# roe Elgin 

comme euit
THAI N EXPRESS DE MONTREAL

8.00 AJUSTEE

Grand
Montréal avec lee U 
l'Est et le Sud Est,

rouleau.Prix plus bas que ceux de toute autre maison de détail 
d'Ottawa, indiennes et colonnades a la pièce aux prix du 
gros.

rajglS

*£iw!SS

iïi
Je possède Ica plue beaux papier» de 

choix du Vana.la et .Ior Ktats-Uni*. Grand 
assortiment de papier* dorée depuis ;'5 conte 
le rouleau, ot boidurea dvpui» 6 oen's U 
verge. J'invile le public à venir mu faire 
une vielle.

de tente-quatre ans, était allé 
cher à l’école son fils Jean âgé de 
six ans.

Arrivé à «on domicile, il coucha
WÉÜ
ïasaffir.
effValri'.: tïï. 
iSVÆS

piéton, Aahton.Brta-

SI® ■sSsiS

n fiant avec 1’Express dn 
Trône à Coteau pour l’Uueet et à 
il avec lee train du Grand Tronc pour3D. Q-A.B/3D3STBB; <5c OIE. and Tronc pour 

là à 11.SO a.ra.iiôout l’or-
le pauvre petit par terre, la tête ap
puyée sur le bord d’un paquet et, 
à l’aide d’un couperet, lui porta un 
coup terrible sur le cou, au dessous 
de l’oreille gauche. L’enfant ne 
tarda pas à expirer. Après l’avoir 
frappé, l’assassin l’avait étendu sur

UDI1 se préparait à commettre un 

deuxième meurtre sur sa petite fille 
Antoinette, âgée de onze ans, qu’il 
tenait enfermée dans une pièce voi
sine, lorsque cette dernière se mit à 
jeter des cris de frayeur.

Fort heureusement, un voisin, 
passant par là en ce moment, se 
précipita à son secours et empê
cha Bonniu d’accomplir son deuxiè
me crime.

L’assassin a été arrêté. On sup
pose qu’il a accompli ce meurtre 
dans un moment d’aliénation men
tale.

2 (X) 4.50P.lt.ï5,ti”^F™rAM
à 8.20 p.»., »e raccordant avec les traioe du 
Vermont Central et dn Grand
l’Est,

e Lee convole arriveront à 12 30 p. m et 8.10 
p,m. de l'E-t, ee raccordant à la gare Bon- 
aventure, Montréal, avec les train» de l'Bet 
et du Sud.

Char Palais Pullman 
Montréal.

Un train quittera la rare du 
raond à 7-4» m. m. et 4JM p. es. #e raccor
dant avec les train» Expies» de Montréal.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT

1 rtA 15 TUT Quittera Ottawa, gare de la 
JL*£U Jr-Ol- rue Elgin, arrivant à Rouee1» 
Point à 6.40 p. m et se raccordant à cet en
droit avec lee trains du Vermont Central et 
Delaware et Hudson, pour l'Est et le 8 
arrivant à Boeion à 7 40 et à New-York 
00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs pullman sont attachée 
aux trains entre Ottawa et Boeton. Les pas
sagers d’Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Baint-Albans ou à Rouse’s

I ce billets, lee lit" et tous autres ren
seignement peuvent être obtenus an bureau 
de» billets de la cité ou aux Stations.

—CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
2 30 9 30 8 U0

Peinture de toutes Sortes6 Tronc pour"Ci!
TOUJOURS! KN MAIN».7 00»»h

J. F. BELANGERLa Route de la malle Royale, de Pas 
et Fret entre le Canada et la G 
BretagneLE 114.5

ISO RLE RANK,sur lee trains de^-KT—'
ute directe entre l’Ouest et tous lee 

points du Bas du St Laurent, de la Baie 
Jes Chaleurs et du Nouveau-Bruns
wick, la Nouvelle-Ecosse, Pile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Terreneuve.

La Ro 7 00 S » 8 00 1 2D chemin Rieh-
|ii PLOMBAOK

CHAUFFAGE et
1000 4 4.5 8 (10 2 O0
.... 4 46 b 00 2 00 
.... 4 46 S00 ....

toiturEBAÎfcüHÿiSÏ^SS 
fcJïTS., ■

600
accusés entreprirent de panser sa 
jambe blessée, le bousculant rudt- 
ment et lui f lisant endurer des 
douleurs atroces, et continuant à le 
frapper tout en le pansant. Grogan 
ramassa la chaussure de Burns et 
la tenant 
patient à
ôtait était alors dans un état pres
que comateux.

J1 fut ensuite renversé de son 
siège qui était couvert du sang qui 
avait coulé de sa tête. Ce soit-là 
l’on donna à Bums l’ordre de se 
déshabiller, mais comme il n’obéis- 
sait pas on le frappa à coup de poing 
et on lui milles menottes. Finale
ment, les gardiens le garottèrent et 
Richardson le frappa à coup de pied 
dans l’ahiomen, le renversant sur 
son lit Le reporter passa dix jours 
à l’asile. Burns n’était plus alors 

uelette et un idiot meura-

D"élégante chars dortoirs (buffet) at salon» 
pour le jour tout neuf sont attachée à cha
que train direct.

Lee passagers pour la Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Toron
to par le'tralo de 8 hre. a. m. le Jeudi rejoin 
dront je Steamer de la malle océanique le

TABLE HORAIRE _ F. 6. JOHNSON & CIE
•"Ingénieurs et poseurs d’appareils de chauf
fage, de tuyaux on for, on plomb et travaux 
en cuivra.

Chan

it#

Ligne .lirecte pour Montréal, Québec, Bos
ton, New-York, Toronto, Détroit, Ohi- 

Ctigo et tous les points à l"E»t et à 
l’Ouest.

MOO
11X41

« «sas.0*"’. . . .
Wrrnt.,,, A,talion, O.oulcbouc, net. 

Voyeurs de tubes national.
Feutre pou- recevoir lee 

et les bouilloires.
Lieux d’aiseuce, Eviers et bains, eto. 
Couverture en " Canada Plate " « 

galvanisée.

Arehville...................
Mûri valu-lundi, mer

credi et vendredi.. . 
Mai lee AnglalMeN—via 

N,Y., lundi, et Jeudi 
Via Hall fax, Jeudi... 

do eao euppléin.

R:par le bout, il en frappa le 
la tête avec le talon. Burns s&ajs: ssms susexlss

claaee sont offerts à Halifax pour f’expédi
tion du grain et de toutes marchandises.

Des années d’expérience prouvent que le 
chemin de I’Intercolonial eat la ligne la pins 
sûre et la plus rapide offerte anx expéditeurs 

fret entre le Canada elle Grande Bre
tagne pour ta connection avec les steamers 
allant à Liverpool et Glaeoow ou en reve-

ois quittent la gare UNION
comme siult : tuyaux à vapeur

I «m s l| ' Pour Months al, Trois 
1 .OV A. H. Rivikkkb, Qui sic St.
7.110 I .li,H, N B , Halifax

4J0 P- M. | 168 P°lnte 4
ttftbLch lettres destinées 4 l'enregistrement doi

vent être mises A la poetee 18 minutes avant I» 
clôture des malice précédentes.

Heures du Bureau, de 8 a.m. 4 9 a.m.
Mandate sur la poete et la Banque d’Bpargnes 

de 0 a. in. A 4 p. m.
O >U1N, Maître de Poste. 

Bureau de Poete d'Ottawa, 4 
Novembre 1W7. t

S sUn délateur mel reçe
Un homme de la campagne ; st 

venu à Montréal hier pour dén n- 
cer un hôtelier de «a paroisse qui a 
vendu de la boisson le premier mai, 
quoiqu’il n’.ût payé sa licence que 
le déni seulement.

Njlrehomme s’adressa a quel
ques jeunes gens en face d’un hôtel 
de la rue Notre-Dame et leur de
manda de lui indinner le bureau de 
M. Lamontagne. Flairant un dé
nonciateur, l'un d’eux lui dit qu’ti 
était à quelques pas de la porte du 
bureau, el le flt euteer dans l’hôtel 
suivi de ses compagnons.

S’adressant à l’bôtelier, le jeune 
homme lui dit : M Lamontagne, 
voici un homme qui veul vous par
ler, el il lui flt un signe d intelli
gence C’est bien, dit celui-ci, pas
sez par ici, mon ami, et il le fit en
trer dans un chambre voisine.Alors 
Vhabitant dit au faux Lamontagne 
q i'il était envoyé par son curé pour 
faire une plainte contre un hôtellier 
de sa paroisse pour vente de bois 

licence le 1er mai, et qu’il

«° •

B. J. OHAMBBRLIN, 
Surintendant Général

Tonies informations relatives aux taux de 
trau-port de fret et de passagers et des bil
lets peuvent être obtenus en s’adressant à

Pour Kingston, Pitbr- 
no h o, Toronto, Da- 
1B11T, Buffalo, Bay 
City,Chicago et tous 
lee autres points à 
l'Ouest,

668, RUB SUSSEX, 66811.30 A.l.

11.00 P.V.
PERCY R. TODD,

Agent général des Pi En face de la rue Georye.E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

GEO W, ROBINSON, agent pour lee pas
sagers el le fret de l’Est, 136J, rue 
Saint-Jacques, Montréal. FONDERIE OE HULLf Express local pour Al-

3.30 PM. I «>»'«. FA"K««a‘»,
1 AhNPRIOR, BSKFHfc»,'

12.01 Minuit I P.MIOM, C.ALX,
; Hiver et autres.

NETTOYAGES TAPISD. POTTINGER, 
ladaot-

Bureau dn Chemin de Fer, 1 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888. J

qu’un sq 
ble.

Le soussigné vient de 
de la fonderie de Hull

faire l’ac.

pesantes de toutes dimensions, au plus bas

M. Lawson est un homme pratique qui a 
en plusieurs années d'expérience, et garsn- 
ment°UI ,M ouvr*«#i fail * son établisse-

Pendant ce MoisSunnte inlsltlon 
malnt-nant 
do

Béni nu A LA VAPEVIt
Lee tapie sont nettoyés et les plumes répa

rées a la vapeur clics
STEPHENS WILKINS.

12» rue Aughsta.
^ I-<•* ordres peuvent étie laissés au No 78, rue

erie
xéet

f Pour Port Arthur 
Winnifko, Victoria, 
Vancoüvrb et tous 
le? pointe sur la côte 
nord-ouest du Paclfi-

f P »ur Prbscott, New- 
| York et tons les 

points dans l’Etat de 
New York.

Habillements complets tout 
laine pour $4.50Nonvelles de Jour

La statistique officielle montre 
une d minution dans l’émigration 
d’Angleterre au Canada, durànt le 
mois d’avril. La diminution dans 
l’espace de quatre mois n’a pas été 
moins de 4,700. L’émigration en 
génétal a été beaucoup plus faible 
que l’an dernier.

On a commencé à jeter 1-s fonde
ments d’un nouveau temple catho 
lique à Montréal, il portera le nom 
de St Antoine.

Les feux de forêts font actuelle
ment des ravages considérables dans 
le voisinage de Marsaw Miss.

On est à faire actuellement une 
enquête minutieuse sur les causes 
de la mort de Nelson Bernier du 
Cap St lgnac », que l’on a supposé 
avoir été assassiné.

12.01 MimriT VINAIGRES
Habillements faits sur com 

mande seulement $10#.00 4.M. 

1.4» l'.tt.
T. X-AWaOKTVIMIGRERIE DE KINGSTON.

-A~ HAATi Sc OI tC
MAlniFACTURIKBg

de Vlas Blaac^ CMr^Mltc et

Garantis Pan sous tons las Rapports,

Rue Brewery, Hull,
Rue Ueorge, Ottawa.tu Grand Magasin de Hardes

Now aéa el 971. rue Welllualou MONTRES ES BIJOUTERIESBillets d'eniier parcours, tables horaires, 
caries et tout autre renseignement peuvent 
être obienur au hui eau îles billets de la Ci.é,
Na. 4 « rut; Spark*.

J. E. PAHKEB,

J0S LANDREVILLE Un aesortiment complot aux plu» bas 
prix. Chaque article est garanti tel qu'on 

rnprêaeiito sinon l'argent voua sera remis 
Réparation» de montres avec eoln et dans 
les règle# de l'art chez H NO

SOI Une Sparks

Ecuries de louage, Chevaux et Voilur " 
de premier ordre. Commandes exécu 
eaas retard. Communications par télé
phoné.

JM ran A OTTAWAson sans
devait recevoir sa part de 1 amende 
c’est-ï-dire trente piast-es.

—Les prix sont changés, répon
dit l’hôtelier, et oar la nouvelle loi 
vous n’avez droit qu’à dix piastres.

Comme celu -ci étendait la main 
pour prendre le billet, l’hôtelier qui 
est un homme robuste lui asséna 
un forminable coup de poing entre 
les yeux, qui fit voir mille chandel
les au malheureux habitant. Il 
n’eut que le temps de dire : “ Ah ! 
vous êtes traître Monsieur Lamon- 
tagnê !” qu'un second ^coup lui ar
rivait sur la bouche, et que les jeu 
nés gens entrèrent et sa mirent à 
taper sur le pauvre homme, à qui 
mieux mieux.

Aveuglé par les coups, ne sachant 
où donner la tête, le dénonciateur 
put enfin s’échapper de ses agrès 
seurs et prit ses jambes à son 
cou ; aux derniers avis, il courrait 
encore.

Cité.
I«e Fraa«ip«rax Kpielrn.

No.30 rue Rideau, pré# du pont desSapauraD. MoNICOLL, 
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TUTTLE,
Géiant des Passagers. SPECULATION,

Geo A. Romer, 
BANQUIER & COURTIER

DR R. A. KENNEDY
G. PHILBERT Gradué de l’Université McGill, Mon 

et membre de l'Association dos Méd 
et Chirurgiens d’Ontario.

tréai

LOTERIEW. y. BROWN IMPORTATEUR »** Kne Rideau
MANUFACTURIER rr MARCHAND

CHAUSSURES ER GROS
A transporté son établissement au

Ma 61 UDERIDEAC,OTTAVA

Un jeune homme de Toronto du 
nom de Chas. Kerby s’est fait frap
per par un train samedi soir ; la 
mort a été instantanée.

Jack Flynn et Jos Gunning sont 
entrés dans un restaurent, à Toronto 
samedi, et sur leur refus de pt-yer 
le repas qu’il avaient pria, une al
tercation s’en suivit et le garçon de 
table fut frappé d’un coup de cou
teau sous le bras droit, la victime 
est morte avant l'arrivée du méde
cin. L’assassi n’est pas encore ar
rêté.

CHITTY & CO.40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Parta; Titre», Grains, Provisions et 
Pétrole achetées, vendue et négo

ciés sur marges.
P. S.—'- (rives pour brochure explies-

NATIONALE TAPIS SEBIES
AMERICAINE*, ANGLAISE» KT 

ECOSSAISES

Cala dM rue» Halhanele et« 
NalaUPatrlee, Ottawa.

CLASSE 3D. ------DK-------

ROBINSON&CIE tive.

PROPRIETES FONCIERESGRAINÉTUlRS et FLEURIST LE 23EMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LE

A VIS AUX MIRES—Le "Sirop Calmant 
xi. de Mme Winalow " devrait to 
être employé quand lee enfanta font 
dents. Il soulage immédiatement lee souf
frances de ee» pauvre* petit», produisant un 

naturel, paisible, en faisant dispa- 
donleur, et les jeunes chérubins 
aussi “ brillant# et fraia qu’un 

bouton de roee." Ce sirop est trée-agreable 
au goût II apaise l’enfant, amollit ses gen
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les soulüranoea Intestinales en règjaut la di
gestion, et est le meilleur remède connnn 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d’autres cause». Vingt-cinq 

s U bouteille. Ayes confiance et de
fies le “ Sirop calmant de Mme Wins- 
” et ne prenes aucune autre préaara-

Marchande de toute» aemeneee, Jardinières 
et potagères, bouquet» de fleure, plantes et 
toutee sortes d’ouvrages en fleurs pour céré
monies de mariage on enterrement, une apé

48 BCE ELCII.V, OTTAWA

■EKCKBDl, li NAI 1880 PAS DE GOUTER GRATlïl223 lue Rideau, Ottawa, Ont
A 2 HEURES, KM. ■ale U boa gOrtier .nhwiwntlel e 

m boa march*
relire la 
e’éveil'e:Une femme du nom de Suzard 

résident à Hochelaga, Montréal s’est 
horriblement brûlé par suite de bris 
d’une lampe. Son état est déses-

ent
deGEORGE COXElmer Sharkey, an jeune homme 

de 22 an», arrêt* au moia de jao 
dentier «ou» l'accusation d'a 
assassiné sa mère, près d Eaton 
(Ohio), vient de passer en jugement 
dans cette ville et a été déclaré cou
pable de meurtre an premier dégré, 
de qui entraîne fatalement la peine

aeü crime et le procès1 de Sharkty 

ont causé une très grande sensation 
à Eaton et dans toute la région en-
vironnante.

Mme Caroline Sharkey, qui était 
veuve, demeurait seule avec son 
fils dans une ' 
millee environ d Eaton, le 12 jan
vier dernier, la pauvre femme a été 
trouvée morte dans son liL ü»lle 
avait été aseassiuée pendant la nuit; 
le meurtrier lui avait fracasse la 
tête * l’aide d'un maillet qui a été 
découvert tout ensanglanté à côté 
du cadavre.

Elmer a d’abord prétendu que sa 
mère avait été tuée par de. malfa.- 
tears qui s’étaient introdmla par 
effraction dans la maison. Mais 
l'enquête a bientôt démontré qn’il 
n’existait pas la moindre trace d et. 
traction dans la maiaoif et que nen

P Leflls^e°!*défunte a été fit**

Un pwrHfMr Quand vous êtes pressé, vous ne dêeuws 
pas attendre, tout est prêt à partir de 11 bre. 
a.m., jusqu’au soir. Une bonne aeiléter de 
soupe, viandes, chaudes ou froide* de toutee 
sortes. Salades en grande variété, une spé

C’est pouf l’accommodation des ma* 
ebande elites comb et le public en général. 
C'est le repas le pins succulent que voue 
ponves vous procurer dans 1a ville et au 
plus bas prix que n’importe où. Venez à 
"l’International Hotel/’ rur la rue George 
et Juges par vous même.
O >. NICHOLSON^Restaurateur! P,°P'

VALEUR TOTALE DES LOTS

ARTICLES DE PEIWTREerGEWERU$50,000.00vier
voir LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHBUR el MSDAILLBÜR
péré.

a» are metcalfe

GRANDE OUVERTURE
— D'UN —

■ AOHIÏiqüK MaOASIX

OTTAWA, Ontario On* Lot} Un Immeuble de $54)00.00.
low’
tion.Extrait d’album.

Pensée folâtre d’un historien en 
délire ;

u Sept cités se sont disputé# s la 
gloire d’avoir donné le jour à Ho
mère.

u Pas étonnant alors que le pau
vre homme ait été aveugle toute sa 
vie !”

VOITURES DE PLACE NOMENCLATURE DES LOTS:
Immeuble de-...... $6,000.00 $5,000.00

____ 2,000.00 2,000 00
2 Immeubles de..— 1,000.00 1,000 00
4 do ________ 600.00 2,000.00

10 do ________ 300.00 3,000 00
30 Ameublements.... 200.00 6,000.00
60 do ................ 100.00 6,000.00

N00 Montres d'or____  60.00 10,000.00
1000 Montres d'argent 10 00 10,000.00 
1000 Services de toilette 6-00 6,000.00

DE PREMIERE CLASSE. T. J". SEATON
do

Communies ion téléphonique en tout tempe TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VERNIS, ETC., ETC.

iMarchand de Montres d’Or et d*Argent, Pen
dule», Anneaux et Bijoux de lot.tes sorte». 

Tone lee oavregee «ont garantie.
Vente exceptlonelle deGUSTAVE RICARD1 12-87-88

Bijouteriesferme eue à deux HOTEL CANADIEH Nous exécutons aussi toutee sortes d' 
wages à fresque et décoration» en papier 
tout genre. Venez nous voir avant d'al 
ailleurs. Tout ouvrage aéra garanti.

ALFRED LEMIEUX
Résidence privée : 268, me de l’Bgllee. 
22m-la;Magasin :"#1, rue Duke, Chaudières.

•°dLparle d’un homme trè» gai, 
le» farce» «ont légendaire» et

On
W. O. MCKAY «eav 1Mtm veâ-e.dont

qui n’a qu’à paraître pour exciter le 
rire.

Cs-navAHT occupé pa» G. Latbiwooillx JPresque sacrifiées
Importateur dsV ins, Ligueur^ Cigar ee COUT DU BILLET * - •1.00

Ce magnifique hôtel vient d’étre" acheté 
rt M. John Johnson, ex-propriétaire du 
Royal Exchange."
Lee repu sont servie à toute heure, à la 

mru, •!■-<«*«, «t êouJm nrintm-
denee d'un cuisinier français de première

Vot s l’avez vu ? demande quel
qu’un.

—Ah ! il est désopillant. Je l'ai 
aperça une fols i un enterrement. 
Mai» ai voua avitz vu I II condui
sait le deuil comme un cotillon !

Poivrières en argent
valant.......... ......

Beurriers a rient plaqué)... 
G'aillèreeèthé(ergentplaqué) 1.25 pour 75 
Pots à la glace “ 15.00 pour 0.00
Couteaux » 5.00 pour 3.00

Ainsi une quantité do montres d'or et 
d'argent à des prix extrêmement» réduits.

98 Rue Rideau

plaqué
•'L’HOTEL RICHELIEU .. $6 00 pour 3.50 

2 .50 pour 1.40Il eet offert au porteur de tout numéro 
gagnant de lui payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix 
pourcent.

Lee nom» des gagnante ne sont pas livrés 
à la publicité, à moins d’une autorisation 
spéciale.

Lee demandes de billed seront reçues 
jour do tirage.
Mercredi de chaque mois. 

Le Secrétaire : 8. K LELKBVRB,
9mmn

Agenta pour les Commerçante de Bois.
40, «as «4 4M J os. FOETIE BVins, claret, santerne,-------wrw—-----

TiESTAti. -»■>»: a

neuf, lee chambsea soit .parieuses et des 
mieux aérées, frisant face sa par *• Eajorie
Hfll."

U entrée privée est eur l’avenue McKensie 
et Ventrée générale de rea aérant aux Nqe, 
536 et 638 sur la rue tkomex.

JOHN JOHNSTON, Proptittfik?

W. J. ELLÀRD EPICERIES ES GENERAL

jusqu’à MIDI le 
Tirages, le 3e Constamment en magasin lee épiceries, 

thés et cafés de toutee sortes a dee prix rat- 
eonnablee. Venant d'ouvrir ee nouveau 
poste de commerce le soueeigné compte sur 

ncouragemeot du public-

vaille, dans les cbemiai de p-atiin™ 
d’adnaaer immed-ataman- à E. G DEY. 
MONO, coin de» me Sparit# «t l/Connor,
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LUNDI 6 MAI IS8t

i proposé d’union 
la France ni à la

tion de tuer le président, mais qa’il roulait 
lit, afin d'attirer l’attention sur 
faire rendre justice. C’est un de

moitié environ des débats de la 
chambre et la presque totalité des 
débats du sénat ont été absorbés par 
la question de l’union commerciale 
ou de la réciprocité illimitée. Le 
public en est saturé ; et M Wiman 
ne pouvait provoquer quelque inté
rêt, qu’à la condition de dire des 
choses nouvelles, c’est-à-dire de se 
mettre en contradiction plus ou 
moins ouverte avec ceux de ses 
élèves qui ont soutenu sa thèse dans 
le parlement.

Hâtons-nous de reconnaître—et 
nous le faisons avec une joie sans 
mélange-que M. Wiman n’a pas 
failli à cette tâche. L’opposition, 
obligée dans un intérêt politique de 
dissimuler son véritable jeu, vient 
de passer trois mois à jurer ses 
grands dieux quelle ne songeait 
pas à “l’union commerciale,’’ et que 
ce qu’elle* demandait, sous le nom 
de “réciprocité illimitée,’’ était 
toute autre chose. M. Wiman nous 
a laissé entendre que cette tactique 
de ses amis était purement et sim
plement une imposture. Il nous a 
dit, avant-hier, quil ne nous parle
rait pas de la “réciprocité illimitée.’’ 
parcequ’il ne lui était pas donné ae 
Dien comprendre ce que cela po 
vait bien être ; et il a ajouté mm 
seule thèse sérieuse, celle

allemands; il n’a 
douanière ni à '
Russie; et s’il venait quelque iour 

proposer une, à la Hollande et 
Üanemaik ce serait pour les 

manger. C'est précisément l’avenir 
que nous désirons éviter au Canada, 
lorsque ne us repoussons l'union 
commerciale avec les Etats-Unis.

L’orateur unioniste a soutenu, à 
la remorque des chefs libéraux, que 
c’était l’agriculteur qui . faisait les 
liais de la protection. Jamais plus 
grande fausseté n’a été débitée; 
ruais quelque soit la part que l’agri
culteur paie, le paierait-il moms, 
sous le tarif des Etats-Unis qui dé
passe 40 pour cent, et auquel M. 
Wiman reconnaît qu’il faudra ajou
ter la taxe directe?

Il nous affirme que plusieurs de 
nos industries auraient à gagner à 
l’union commerciale, et il invoque 
par exemple, l’industrie des chaus
sures et les scieries de M. Eddy. 
Nous n'avons jamais douté que le 
Canada eût à faire avec les États- 
Unis un grand commerce à bois. Le 
gouvernement du Canada en était 
tellement convaincu, qu’il n’a pas 
attendu l’avis de M. Wiman, pour 
établir un droit à l’exportation sur 
les billots. Mais ce serait pour nous 
une triste perspective de nous ré
duire à l’état d’hommes de forêts, et

nos autres industries, qui se sont 
élevées et 
tarif? M.
qui out besoin de la protection pour 
vivre, périraient. S’il s’en console, 
tant mieux pour lui ; mais c’est ce 
que nous appelons tout simplement 
la ruine du Canada.

En terminant, l’orateur a tenu à 
fa re sa |>etite incursion sur le do
maine politique. Il a parlé des 
Jésuites. Il s’est surtout exclamé 
contre l’accusation qu’on lance con
tre les partisans de l’union commer
ciale, (le manquer de patriotisme. 
Quel manque de patriotisme y a-t-il, 
a-t-il demandé ingénument, a aimer 
à vendre ses œufs aux Etats-Unis ?

Sur une question aussi grave, il 
importe de ne pas jouer sur les mots. 
Il n’y a aucun manque de patriolis- 

à être partisan du libre-échange 
pour ceux qui considèrent, à tort ou 
a raison que le libre-échange serait 
utile à la prospérité du pays.

Il n’y a aucun manque de patrio
tisme à aimer à vendre ses produits 
à un bon prix, et à les vendre 
tranger quand l’étranger est disposé 
à les payer plus cher, que les natio
naux. Mais là où le manque de 
patriotisme commence, s’est lorsque 
pour, suivre un but électoral, on 
calomnie sciemment son pays de
vant l’étranger. Là où le manqué 
de patriotisme est hors de doute, c?est 
lorsqu’on d mande à son pays de 
s'aplatir devant une nation voisine. 
Là ou la trahison n’est pas bien loin, 
c’est lorsque, sous le faux nom d’u
nion commerciale, on poursuit un 
système qui ne peut être que la des
truction de la nationalité canadienne

k TBAVBBS LES JOUBNAUXCONDITIONS DU JOURHIL tit qu'il ne faudra pas noue étonner, ei noua 
nomme» appelée à lire dan» le même numéro 
un article louangeur eur la politique coloni
satrice et agricole du gouvernement de Qué 
bec, et une appréciation non moine juete du 
gouvernement d'Ottawa.

Le Spectateur e’annonce comme organe in
dépendant. Divereea personne* prétendent 
qu’il eat fondé par un groupe de libéraux 
dissidente, et adversaire» de M. Rochon.

CISTES PROFESSIONNELLESfaire du brui 
lui et de eeVABOMIlMKliT 1ST PAYABLE d’àVANCK

Edition quotidienn ^ 
i Jition hebdomadaire

ro nene -, comme on en a ru p usieuie 
depuis quelque» année», notamment 

celui qui a tiré sur M. de Freycinet dan» «le» 
circonstance* à peu pré» identique»

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

Ivocat Mlklleer, Notaire, Etc.
—BUREAU—

........ .. $4.00

.......... 1.00
(par an) L'Empire cite, pour s’ajouter aux 

diverse» manifestation» du sentiment anglo
phobe qui semble prévaloir en ce moment 
aux Etats-Unis, ! insulte faite au d 
britannique, et un discoure, prononcé i 
peu de jour» au Butler Club de Boston, par 
M. Ch». Dana du Sun de New-York.

Parlant de la démocratie, M. Dana 
utile d’introduire dans sa conférence 
de l’Angleterre, et il s’est

L'eaprit démocratique 
le patriotisme. C’est en ce sens que 
sommes tous des américains d’Amérique.... 
Clest ce patriotisme qui nous rattache à 
l’Amérique seule, sans partage de nos affec 
lions avec aucun autre pays, et 
dire en précisant, avec l’Angleterre, moins 
qu’avec tout autre (applaudissements). Nous 
sommes américains pour la grandeur de 
l’Amérique ; nous sommes démocrates pour 
le service de la démocratie ; nous travail
lons pour l’avenir, nous ne voulons pas tra
vailler pour l’Angleterre, (nouveaux applau
dissements.) ; :

eut un

dé-

;
f iee* sont aux taux

7S71Par ligne 1ère insertion...........................0 10
“ Chaque insertion subséquente 0 05 

Trois insertions par semaine- 0

Conditions

Paris, 5—Henri Rochefort est à Douvres, 
où il attend le sauf-conduit qu’il a demandé 
au gouvernement français, pour traverser la 
France et se rendre en Algérie aux obsèques 
de son fils.

11 est exaspéré de ce 
n’arrive pas et refuse 
visite.

Le bruit court que le gouvernement a dé 
cidé de refuser le sauf-conduit, 
de la justice estime que, si l’on permettait à 
Rochefort, qui est actuellement sous le coup 
d’un mandat d’arrestation et qui est pour 
suivi devant la haute cour, de traverser la 
France, ce serait reconnaître, 
indirecte, qu’on ne le considère pas eérieu 
sement comme un criminel, manquer de res
pect au sénat et enlever par avance toute 
autorité morale à l’arrêt de la hau
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riexprimé enspéciale* pour annonce» » 
— longs terme» — BELCOÜRT & MacCRAKEN

r», Notaire», Eté,
ONTARIO ET OUEBF.O

Sootlsb Ontario Chamb zs, Ottawa, Ont

le sauf conduit 
recevoir aucuner se confond avecL’Evening Journal, nous apprenait samedi 

soir une grande et surprenante nouvelle, 
[/association conservatrice libérale des ou
vriers anglais d’Ottawa, qui comprend beau
coup plus d’employés publics que d’ouvriers, 
a tenu une séance, dans laquelle on 
s’est plaint avec insistance du trop 
grand nombre de canadiens-français 
employée par le gouvernement, notamment 
par les département* des travaux publics et 
de la milice, et par l’imprimerie du gouver
nement.

Réclamée z 10 renting par ligne chaque

Le ministre

mill « MAI 1889 je puis le O’GARA & REMON
I|

AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIT ES. Etc

Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa, Oa.
PER» PB L'HOTEL KV88KLL

Martin O’Gara, G. B.

d’une façon^Nous publierons demain in extenso le texte 
«le la conférence «le M. Erastua Wiman sur 
l’union commerciale. B. P. Bsmov

Walker, Mcuan * blanchet.
AVOCA TO

Amis, Sol licit-
taire», XMsl

Certains journaux anglais semblent dis
posés à mener grand bruit, à propos d’une 
partie de la déposition «le M. Parnell, dans 
laquelle, le chef irlandais, a reconnu délibé
rément, qu’en 1881, dans un discours pro
noncé dans la chambre «les communes,contre 
les lois atroces que M. Foster proposait alors 
d’appliquer à l’Irlande, il aurait exagéré ou 
dénaturé la vérité «les faits, en soutenant 
qu’il n’y avait plus en Irlande une seule so
ciété secrète.

De braves orangistes vont même jusqu'à 
conclure de cet aveu, que M. Parnell nefpcut 
plus être considéré désormais que «

menteur public, et que cela change toute 
la cause du Times.

Il est impossible «l’être plus ridicule et de 
iseer plus loin l'hypocrisie politique.
I. Parnell a essayé «le défendre son pays, 

contre les lois les plus oppressives qui aient 
jamais existé chez aucun peuple, en niant 

stcnce des conspirateurs. Noue ne di- 
pas qu’il ait eu tort ou raison ; mais 

quelle est l'opposition qui n’en a pas fait

Nous serions bien curieux de savoir ce 
que répondrait lord Hartington, interrogé 
sous la foi du serinent, dans le cas où on lui 
demanilerait s’il pensait ce qu'il a dit, quand 
il a affirmé devant le corps électoral, en 188(1, 
qu’on pouvait administrer l’Irlande sans lui 
accorder le home rule, et sans se laisser en
traîner pour cela à voter contre elle les lois 
de coercition, qu'il a lui-même votées quel- 
que» mois plus tard.

Peut être emlzarrasserait-on lieaucoup M. 
Blake et M. Laurier, en leur «lenmndant, 
sous la foi «lu serment, s'ils pensaient ce 
qu'ils ont dit, quand ils ont affirmé que le 
gouvernement, était la cause unique de l'in
surrection «lu Nord-Ouest ; et |ieut-être, sir 
Richard Cartwright n'aimerait pas à.pren- 
«lrc l'évangile et à invoquer le nom «le Dieu, 
pour affirmer devant un tribunal que le Cu- 
natla est légalement obligé «le racheter en 
moins «le dix ans, et à n’importe quel prix, 
les bons à 3% de l'emprunt 1888.

Tout en regrettant <|uc l’exagération pren
ne aussi facilement, la place «le la vérité dans 
les discours politiques, nous nous garderons 
néanmoins de traiter «le “menteurs publics" 
Ici hommes considérables dont nous venons 
de citer les noms. Mais il n’est que juste 
d'appliquer la même règle à M. Parncll.Nous 
estimons, quant ;\ nous, «pic M. Parnell a 
montré,comme de coutume, un grand coura
ge et une grande loyauté, en reconnaissant 
simplement qu’il avait exagéré les faits, au 
lieu de se retrancher derrière quelque faux- 
fuyant, qu’il lui eût été extrêmement façile 
«le trouver, s’il n’eût jni» tenu avant tout, à 
faire une «h-duration irréprochable au point 
de vue véridique.

1 • le «der»blp de la el Le Quotidien a 
excellent

blié récemin 
article, sous le titre : Les 

granit et le port de Québec, dans 
demande qu’on revienne au système 
barquer à Lévis, les immigrai 
les conduire jusqu’à Montréal

Notre confrère n’a pas de peine à-prouver 
que les immigrants seraient beaucoup mieux 
traités à Lévis qu’à Moutréal, où ils 
misérablement entassés comme des moutons 
sur les quais ou débarcadères, et où ils at- 

t en proie à la pluie, 
filous le départ «lu

EPour une belle effronterie, voilà qui est 
belle effronterie. A quand, si l’on 

veut le faire, le meeting dans lequel on 
comptera le nombre «les canadiens-français 
employés, proportionnellement à la popula
tion des deux races, et surtout, le nombre 
excessif «les anglais, employés dans tous les 
départements ministériels, autres que les 
travaux publics, la milice et le secrétariat 
«l’Etat ? M. J. Tassé, a fait jadis ce calcul 

suite de lettres au Mail, lequel

Londres, 5—Il paraît certain «jue M. 
Smith, leader de la chambre des communes, 

poêlé à la pairie, ne sera pas 
M. Balfour, ainsi qu’on l’avait 

m’il aura pour suc- 
ncelier de l’échi-

d il », Ace» t« parid’

remplacé par
«l’alrôrd supposé, mais qu’i 
cesseur M. Goechen, cha

Lord Salisbu 
Balfour

its au lieu <le

No. 34£ ltue Elgin, Ottawa
(■N FACE DD HU88KLL)

W.H.Walker. D.L.McLean. C.A.B.ancoe,ry a pensé que le choix «1e M. 
__iîour provoquerait trop de jalousies et 
qu’il aliénerait au gouvernement sir Michael 
Hicks Beach et lord Randolph Churchill.

M. Goechen est entré dans le cabinet, il y 
a deux ans, lors de la démission de lord Ran
dolph Churchill et y représente l'élément 
libéral-unioniste. Il est âgé de 58 ans 
quoique anglais de naissance, il appartie 
une famille d'origine allemande, -Vautres 
disent à une famille de juifs allemands 

Il a fait longtemps partie de la maison «1e 
banque Fruhling et Goschen, qui a introd 
sur le fharché anglais les valeurs cgvpi 
Il a été vice-président «lu Board >J

chancelier du duché «le Lancastre, sous 
le dernier ministère «le lord John Russell. 
Lors de la formation du premiere .bin ;t Glad
stone, eu 1868, il fut nomme président «lu 
bureau des pauvres et, en 1871, premier lonl 
de l'amirauté. En 1876, il accepta du minis
tère conservateur le poste «le délégué anglais 
auprès du gouvernement égyptien, et. en 
1880, divers dissentiments avec M. Glad- 

d’entrer dans le nou
veau cabinet libéral ; mais il fut envoyé en 
mission extraordinaire à Constantinople.

Goschen est un de ces hommes qui, 
ant été classés comme littéraux, 

moins hostiles à toute idée «le 
cette classe

ll'il
proposait de soutenir était la 
ae “l’union commerciale.”

Il ne nous a pas dissimulé, non 
plus, ce qu'il faut entendre par 
“ union commerciale L’union 
commerciale c’est l’annexion doua
nière. Nous serons soumis aux ta
rifs de douanes votés par le congrès 
de Washington. Les bureaux de 
douanes situés au Canada, seront 
administrés 
Etats-Unis, 
nous attendre à ce que des canadiens 
y soient employés, sinon en très 
petit nombre ; car, on conçoit que 
les Etats-Unis, en nous ouvrant leurs 
frontières, soient obligés de prendre 
les précautions les plus rigoureuses 
contre les fraudes qui pourraient 
être commises, à leur détriment, 
dans un pays étranger au leur. Les 
lois sur le revenu intérieur, qui sont 
inséparables des lois douanières, de
vront également passer sous la di
rection du congrès de Washington. 
Les agents des Etats-Unis percevront 
toutes nos recettes ; et ensuite, le 
gouvernement de Washington nous 
remettra, sur l’ensemble des sommes 
perçues, une part proportionnelle à 
notre population ; à peu près dans 
les mêmes conditions que nos pro
vinces reçoivent aujourd’hui, du 
gouvernement fédéral, un subside 
par tête.

Quelle sera cette quote-pàl t? M. 
Erast us Wiman, dont on ne saurait 
trop louer la rare franchise, nous a 
déclaré en toute sincérité, qu’elle 
serait trèr inférieure au montant 
des recettes perçues par le Dominion 
Autrement ait les Etats-Unis feront 
sur nous un joli bénéfice. Ce sera 
ensuite affaire à nous de diminuer 
nos dépenses, ou de recourir à la 
taxe directe, si nous voulons équi
librer notre budget. M. Wiman nous 
déclare, d’ailleurs, en guise dé con
solation, que nous serions un peuple 
bien difficile, si nous n’étions pas 
capables de nous contenter, pour 
l’administration des dépenses publi
ques. d’une somme proportionnelle 
à celle qui suffit aux Etats-Unis.

tendon

transporter 
“ A ce

aux intempéries 
train qni va les GEO. McLAÜRIN, L.L.B.

AVOUAT, Brc.
Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

plus pouvoir vivre que de la 
de nos bois. Que deviendraient

s’est trouvé tellement édifié qu’il a refusé de 
publier la suite de cette correspondance. On 
peut la réé«liter.

sujet, dit-il, nous allons reprodui; e 
un exemple frappant cité par un confrère de 
Québec, qui fera bien ressortir la différence 
immense qui existe entre les deux porte 
pour la confortabilité des immigrant* et 
l’intérêt» des compagnies.

“ Le vapeur “ Lake Superior ’’ de la 
ligne Beaver est arrivé à Québec à 4 h. 10 
a. m. le 29 avril et eat monté à Montréal 
sans arrêt, arrivant à destination à, 5.20 p. 
m. A six heures p. m., les immigrants 
sont «lébarqués, et ont passé toute la nuit à 
errer sur lee quais par une pluie hattan 
dans une boue épaisse, sales, trempés et 
complètement misérables. On les a trans
portés par fournées aux gares du Pacifique 
et au Grand Tronc pendant la nuit, les uns 

partis à 3 hrs. le 30 avril au matin, les

a. m., le 29 
de la ligne 
immigrants, 

à Toronto 
arrivant en 

30 au matin, c’eat - 
où les passagers du

nui ont grandi grâce au 
Wiman avoue, que celles J. P. FISHER 

Avocat, Soli ici leur, Etc.
Agent ponr la Cour Suprême, le Parlement 

les DépartemenL» Publies.
Scot Ile h Ont» rie Chambers, Ottawa, O.

Le St. Johns Globe prétend que le sénateur 
MoCallum a mené une furieuse campagne 
contre le chemin «l’Harvey à Salisbury, pour 
se venger do l’échec d’un chemin de fer au
quel il s'intéressait, et contre lequel le comité 
des ohe-mins «le fer s’était prononcé quelque» 
jours auparavant, sous l'influence du gou
vernement.

•tiennes.

par des officiers des 
Il ne faudra même pas es
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" Cinq he 

avril, le vapeur 
Allan arrivait à

i* hestone l’empèc 
et 1

, à8h20ures apres,

Quél>ec. Ses
débarqués à Québec, se rendirent 
par le train de 2 h. 30 p. m. a 
cette ville à 9 h. a. m 
à-ilire au mom 
“ Lake Superior ’’ venaient à peine 
quitter Montréal dans l’état pitoyable d 
nous avons parlé ”

L’observation «lu Quotidien est particnliè 
renient intéressante en ro qui concerne les 
immigrants à destination de la province de 
Québec, qui appartiennent pour la plupart 
à «les pays «1e langue française. C’eat Qui 

qui est leur port de déba

— BUREAU : —

Scottish Ontario Chambers, Ottawa,

L'Electeur a une manière à lui de 
résumer l’historique «le la session qui vient 
de finir.

Sous pré-texte de donner une vue «l’ensem
ble, il énumère les principaux votes en se 
Wnant à les faire précéder «l'un commentaire 
à sa façon.

Citons-en quohjues exemples :
10 avril—Un emprunt «le $20,000,000 con

tracté en apparence ù 3%, maie à «les condi
tions qui porte l’intérêt à 6%, et même 
«lavantage.—L'opposition «lénonce énergi
quement cette scandaleuse transaction.

15 avril. — L'opposition «lénonce l'applica
tion «le l’onéreux système «lee pensions gra
tuites à la police du Nonl-Ouest, et «lemamle 
de mettre la police sur le même pie«l que les 
autres fonctionnaires, mais la majorité mi
nistérielle approuve ce gaspillage.

22avril. -L’opposition di-nonce une dépen
se «le plus «le 6100,000 jetées a l’eau, «juand 
il y a ici tant d'autres entreprises désirables, 
que le gouvernement refuse d'encourager.

Les noms des votants suivent, sans autre 
explication ; et, tel député restera dûment 
atteint et convaincu auprès des abonnés de 
Y Electeur, d’avoir aidé le gouvernement “ à 
jeter 6100,000 à l’eau," sans que cea derniers 
en sachent jamais autre chose.

Et le plus beau est que ces 6100,000, qui, 
entre parenthèses, ne sont pas f100,000,mais 
bien $125,000 représentent une fraction «les 
subventions aux steamers transocéaniques, 
que tout le monde, sans distinction de partis, 
a chaleureusement approuvées dans le «lis- 
trict de Québec ! C’est ce que Y Electeur 
appelle une dépense inutile de 6100,000jetées

Ainsi compris, le journalisme politique 
cesse d'être en moyen d’éclairer le public, 
pour n’ètre plus-qu’un instrument de trom
perie et do falsification ; noua dirions volon
tiers, ei nous ne voulions pas être trop sévè
res, un instrument d’aifcêtisaement du corps 
électoral.

m!
/tout en ay 

n'en sont pas
progrès. Il appartient à 
d’hommes politiques anglais qui, 
véritablement «l’origine anglo-saxonne, 
ont poussé «jue plus loin le jingoism

e STEWART, CHRYSLER 4 GODFREY
'leS AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents poor la Cour Supreme et le Parlement

Chubres Union, 14 m Metcalfe, Oltnwi, Ont,
L’Italie et l'exposition universelle
Rome, 5—M. Crispi, répondant à une in 

terpellation, a déclaré à la chambre «les «lé 
pu tés que l'ambassadeur «l’Italie à Paris, 
s'est absenté pour le jour de l’ouverture «i 
l'exposition universelle, n’avait pas été in 
vité officiellement à y assister.

Il a ajouté que son absence n'avait, dan 
la pensée du gouvernement, aucune sig 
cation politique

McLeod Stewart F. H. Chrysle*
j. J. Godfreya «les pays «le langu 

bec qui est leur por 
naturel. Les transporte, - .........
c'est leur enlever la plus grande partie de 
leur chance, «le se faire une situation, et 

r à encombrer Montréal de vaga-

rborquement
'à Montréal,à l’é-

VALIN $ CODE
Aveeata, Mo II ici leur», EU-.

BLOC EGAN, RUE SPARK8[
vie-à-vis l’HOtel Bussell.

l s’exposer à encombrer Montré* 
bonus et <le pauvres sans emploinifi-

T 'Interprète apprécie en ces termes les 
consequences possibles de l’agitation anti
jésuitique :

“ Pour des 
auté à l'empir 

nt ceux qui 
Confédération «
rer l’Annexion, pour en finir *v 
et constante agression.

C'est un remè<lé 
<;ais portent en poche,

Quoi qu’il en soit de

v
r Bradley * SnowLe parlement Bréellle

Rio Janeiro, 5—Le parlement brézilien a 
été ouvert, aujourd’hui, par l’empereur Don 
Pe«lm.

gens qui font parade de loy- 
e britannique ils sont précisé-1- 

cherchent à disloquer la 
hire promue déei 

ivec leur sotte
R. A.Bradley

Argent;* prêter * 6 p. c. avec privilège de 
rembourser en aucun tempe-

A T. Snow.

COUR!
et à nous

■ ique les Canadiens-Fran 
he, au cas de beso:" 

ce mou ve men 
tagieux, il est certain qu 

moins pour effet de transformer les 
politiques et d'opérer en cer 
des rapprochements inévitables.

La population française et Cathollaue est 
placés par eux dans une position qui deman
de l’effacement des partis politiques et 

union de ses chefs.
Faisons des vieux pour que le patriotisme 

prime les ambitions politiques et les stériles 
luttes de parti,

Les Canadiens «l'Ontario du moins se 
croient de taille à le faire. ’’

JULES BARBEY D’AUREVILLY
it f GtTNDRY & POWELL

he télégraphique adressée au 
me», annonce la mortdc M. Ju- 
Aurevilly, littérateur français 

(Manche), en 
Aurevilly était âgé de 

78 ans, et sans l'assistance de quelques amis 
fidèles, il y a longtemps qu’il serait mort de 
faim et de misère.

-H-publia en 1841 un roman, ayant pour 
titre, L'Amour impossible, qui visait à être 

réponse à Lélia de Georges Sand, puis 
e i, 1845, Du Dandisme et de George Brummel. 
En 1851, il fut attaché, par M. de Cassa- 
gnac, à la rédaction du Pays, journal de 
l’empire, où ses articles de critique 
remarquer par la vivacité des att 
par leur forme acerbe non moms que par 
l'excentricité romantique. A la même date, 

publié : let Pi ophites du passé, livre 
conçu à la manière de Joseph de Maistre et 
dans lequel il exprime le regret <iue Luther 
n’ait pas été brillé. Depuis lors, il ne donna 
à peu près que des romans, dont les détails 
scabreux lui ont attiré, à maintes reprises, 
les censures de l’égti-e, bien qu’il ait vécu et 
qu’il soit mort en anlent catholique et en 
royaliste passionné. On a de lui : Une vieille 
mat tresse (1851), l'ensorcelée (1854), Le che- 

Touches (1864), Un prêtre marié 
(1865), Les diaboliques (1874). Ce qui ne meurt 
pat (1883). Il a publié aussi une étude sur 
les Miséi oblet ; et les Quarante médaillons de 
l'Académie française, dans lesquels les immor
tels ne sont guère ménagés.

Barbey d’Aurevilly était un t 
dans son genre ; et le tout Paris 
fait cette semaine un pèlerinage à la petite 
chambre dans laquelle il est mort et dont le 
mobilier consistait à peu près exclusivement 

ux fauteuil ne chêne sculpté, sur- 
dont il était très orgueil- 

rter la présence

Une dépèc 
New~York Ti 
les Barbey d’

i. St.

iAvocats, Solliciteurs, Etc. 
Agkntb four la Couu Suprême et les 

DEPARTEMENTS.

et lorsqu’on nous mène sans nous 
le dire, à la double alternative de 
renoncer à notre indépendance poli
tique en nous annexant aux Etats- 
Unis, ou, ce qui serait pire encore, 
dé renoncer a jouer le rôle de citoy
ens libres et de nous transformer en 
une province vassale, administrée du 
dehors, par un parlement dans le
quel nous n’aurions pas même de 
représentants.

RSauveur 1 
Barbey d"si Bureau : 25 rue Sparts, en face de l’Ilotel Russe!

i Arthur W. Gunary. F. C. PowelL

F. F. LEMIKÜX
Avocat, Soi icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suprême, le Parlement et les Déj arle- 
mente publics.

Bureau : 74) Bue tipaiks, Ottawa.

Assurément, l’orateur unioniste 
mérite des remerciments pour avoir 
écarté tous lés voiles, et pour nous 
avoir dit carrément ce que les libé
raux des deux chambres s’efforçaient 
de nous dissimuler. Nous savions 
bien un

L'Electeur, se plaint omèremen* «le la 
méchanceté des journaux qui ont attribué 
au dégoût que causait à M. Laurier, la façon 
dont il était traité par scs partisans, son 
départ d’Ottawa, six jours avant la tin de la 

Vers la même date, Y Electeur se 
faisait écrire d'Ottawa, que le parti conser
vateur était en pleine décomposition, qu’une 
crise était imminente et quo sir John A. 
Macdonald ne pouvait plus même tenir un 
caucus, sans être exposé à y subir les vives 
récriminations «le scs partisans. Le Progrès 
de Windsor repnxluit pieusement ce tissu «le 
faussetés.

TTELEGRAMMESpeu à l’avance, ce que c’é- 
l’union commerciale. Mais

Dr FISSIAULT
tait que
quand nous donnions notre interpré
tation, on pouvait nous accuser 
d’être injustes envers nos adversai 
res et de méconnaître leurs inten
tions. Cette fois ci, c’est le père 
même de l’union Commerciale qui 
parle. Il n’y a plus de doute possi 
ble. Chacun sait désormais à quoi 
s’en tenir.

Cette partie du discours de M. 
Wiman a été, à vrai dire, la seule 
qui offrit po 
rêt. M.Wi 
pour la franchise de ses aveux : il 
est moins remarquable pour la for
ce de son argumentation ; et malgré 
tout le soin que nous avons mis à 
écouter son discours, il 
impossible d’y trouver autre chose 
que de purs sophismes.

M. Wiman prétend que l’annexion 
nous menace ; il affirme qu’il n’en 
veut pas ; et il nous dit que l’union 
commerciale est le seul moyen de 
l'éviter. Nous ne sommes pas con
vaincus du tout, de la vérité de cette 
assertion. Mais la belle avance, si, 
sous prétexte d’éviter l’annexion, 
nous avons la chose sans avoir le 
mot. Que nous restera-t-il, le jour 
où nous ne serons plus maîtres de 
notre budget, et où les officiers amé
ricains auront juridictioh dans notre 
pays ? Nous serions dans une 
situation mille fois pire que les 
états de l’union ; car, au moins, 
ceux-ci envoient des représentants 

ngrès, et ont droit d’y faire 
entendre leurs voix. Notre situa
tion sera celle d’une province vas
sale de l’étranger, à peu près comme 
pouvait l’être la situation de la 
Sicile, sous la république romaine 
et sous la domination au proconsul 
Verrès. Jolie, perspective ! L’an
nexion pure et simple vaudrait mille 
fois mieux.

M. Wiman nous dit encore que 
tous les Etats qui ont fait une union 
commerciale, sen sont bien trouvés, 
et il cite ù l'appui de sou dire* 
Etats-Unis qui ne sont eux-me 
qu’une vaste union, et le soUverein 
allemand. Nous contestons si peu 
cette doctrine, que nous buvons pra
tiquée nous-mêmes, lorsque nous 
avons fait l’union des sept provinces 
du Canada et constitué l’Amérique 
Britannique du Nord. Mais à moins 
de professer le libre échange uni
versel, il faut bien que l’union com
merciale ait ses limites communes 
avec celle de la nationalité. Le zotf- 
verein allemand a englobé des états

------DENTISTE------
COIN de-\KL’ES RIDEAU et SUSSEX 

---- 'JTTAWA-----
Les fetes du centenaire a Versailles

Ia maison Kusèbc Kénécal & Fils, «le 
Montrai, vient «le publier la version fran
çaise «le l’édition complète et officielle «1e la 
«liscussion de la chambre des communes,sur 
les biens des Jésuites. Elle est en vente 
chez M. Guillaume, libraire, rue Sussex.

C’eat une brochure de 200 pages en texte 
compacte, qui sera d’un grand intérêt pour 
l'histoire politique de ce paye, et que vou
dront posséder, sous sa forme réduite, 
les nombreuses personnes qui s’intéressent à 
la discussion «les affaires publiques et qni 
n'ont pas dans leur bibliothèque, la volumi. 
neuse collection du Hansard.

Heures de bureau de 9 à 6 heures.COUP DE FEU TIRE SUR U PRESIDENT 
CARNOT PAR UN MONOMANE

Veuillez, s’il voua plait, ve
nir profiter de notre vente à 
bon marché de

Nouveaux Dolmans 
Nouveaux Pardessus 
Nouveaux Gilets 
Nouveaux Jersey

Cette Semaine

Mme LETCH, 435 rueWellington
Age.ice pour la vente des corsete fils 

Star Yatisi et artri-s genres.
Linge de corps confeziimné sur commandeRochefort n’aura pas de sauf- 

conduit
Sie MLLe COLLINS VSur nous quelque inté. 

man est incomparable M. Goschen est désigné comme futur 
“leader" de la chambre des 

oommones

«* un assortiment complet d’articles de mode 
à très bas prix, 310 rue Wellington, OttawaLes progrès faits par le Home Rule tlans 

l’opinion publique anglaise, depuis les der
nières élections générales, peuvent se prou
ver clairement par le nombre «le sièges que 
les glatlstoniens ont gagnés, dans les diver
ses élections partielles.

Les glatlstoniens ont gagné dix steges et 
les conservateurs n’en ont gagné qu'un. En 
outre, dans les quelques circonscriptions où* 
la majorité n’a pas été modifiée, le nombre 
des voix gladstoniennes s’est considérable-

Les sièges gagnés par les glailstonicns 
$ont : Burnley, Lepaliling, Coventry,North- 
wick, West Edimburgh, Southampton,Ayr, 
Govan, Kennington ot Rochester.

Les conservateurs n’ont gagné que Don
caster, qui a été repris par eux 
nellistes, à la suite d'une invalidation d’élec 
tion.

A OHETKZ VOTRE 
A VihMNs, à la 
D. LEE, p opriétatro.
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PAIN, T AB T1S, PAIN DE
en un vie 
monté de ses
leux. Il n'a jamais pu suppo 
d’un domestique, *t il se faisait 
sa concierge, à laquelle il avait app 
apporter ses lettres sur un plateau d 
Ses cheveux étaient régulièrement teints et 
il lee a encore fait teindre la veille de sa 
mort, quoique le médecin l’eût averti qu’il 
n’avait plus vingt-quatre heures à vivre. 
Barbey d’Aurevilly était étendu sur son lit 
mortuaire, enveloppé de la robe de chambre 
«le pourpre à parement* blancs qu’il avait 
l’habitude de porter et qui était chez les 
égyptiens le symbole de la royauté.

Fendant les vingt dernières années, on le 
trait dans les mes et à toutes les pre-

Boulanger.e Union.
L’ambassadeur d’Italie absent denous a été

GAMS DE K LDParis t
Le Free Press est toujours d’une merveil

leuse mauvaise foi. Il demande comment il UUHN KEKKIGAol
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le )-usage 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTT A W A

La plupart des marchands 
prennent un profit aussi élevé 
sur les gants de Kid que 6ur 
les autres marchandises.

OUVERTUBE DV PAILME!IT BBS-
se fait, qu'un certain nombre de sénateurs, 
passant pour être sous l’influence politique 
de M. Chapleau, se soient abstenus dans la 
question du chemin de fer d’Harvey à Salis
bury, Hélas ! c’est tout simplement que ces 
sénateurs, ni moins ni plus coupables 
«lu’une trentaine d’autres, avaient eu le_tort 
«le quitter Ottawa, dans 1a conviction que 
toutes les questions étaient réglées et que les 
derniers bills passeraient sans opposition, 
selon l’usage.

Etant donné le

i ternaire de la réunion dee Elate-

Paris, 5—La cérémonie du centenaire de 
ntanion des Etats-généraux a eu lieu, au- N0T1S GRAND STtCKS dansla réunion des Etats-gén 

jourd’hui, à Versailles.
Au moment où la voiture du président 

quittait le palais de l’Elysée, un coup 
& été tiré sur le président par un

J. STEWART
Arpenteur provincial et ingénieur civil, 

bureau audeesus «le la pharmacie Mac- 
Garthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

cette branche vient de ce que 
nous faisons î.ne étude spé
ciale des gants. Nous les ache
tons en grande quantité des 
fabricants eux-mêmes, et nous 
les payons comptant.

de feu a éto tire sur 
nommé Perrin ; mais le pistolet

tinué sa route au milieu 
il est arrivé 
evait avoir

mièree repréeentations, avec un jabot, 
cravate de dentelle, des manchettes nlisaées, 

redingote de couleur à la mode 
breuses bagues au doigt. 

Il tenait constamment à la main un petit 
réparer le moindre désordre 

de sa toilette. Ses lettres à ses amis étaient 
de véritables curiosités, écrites en gros ca-

nommé i'ernn ; 
chargé à balle.

Le présiilent a conti 
«les acclamations de la

pas

de'lflüSfet de WALKER HcLEAN & BLAEMT
à Versatile*, où la eérémoni 
lieu ilans la Galerie des glaces.

M. Leroyer, président «lu sénat, y a reçu 
le président, qui a prononcé un discours 
vivement applaudi, dans lequel il a fait appel 
à l'union de tous lee bons français.

L’évêque de Versailles, en présentant son 
clergé au préeident de la république, a pro
noncé un discours dans kernel il a rappelé la 
part considérable que le clergé de France a 
prise au mouvement réformateur «le 1789.

Après la cérémonie, uu banquet a eu lieu 
dans la Salle des batailles.

Le président de la république est ensuite 
rentré à Paris, avec son cortège, par Ville 
d’Avray, St. Cloud et le Bois de Boulogne.

Le soir, toutes les rues de Paria étaient 
brillamment illuminées.

pêche», reçues dos principales villes 
.... ......ce, disent que partout la fête du
centenaire a été célébrée avec un grand en 
thousiasme.

et L 
e dpeu qu on sait ou qu on 

croit savoir dans le public, sur les relations
AVOCAT»

No. 34). R0 B ELGIN, OTTAWA. 
(Devant leJRaasell).,

Le résultat de ces élections partielles, a 
été de réduire la majorité du gouvernement 
«c 18 voix, et la réduction de la majorité a 
été porté à 28, par le retour au bercail de 5 
libéraux dissiilenU.

Voici du reste, l’état comparatif des 
partis en 1886, et à l’heure actuelle.

1886 
316

de
plus ou moins intimes des différents minis
tre* çntre eux, et sur l'accord des intérêt* 
entre les diverses provinces,aller chercher M. 
Chapleau, parmi tous les autres, pour le 
représenter comme adversaire de la ligne 
d’Harvey à Salisbury, c'est tout simplement 
de la haute fumisterie politique.

Noua les marquons à 
très petit profit, et noua en 
vendons vingt paires contre 
les autres marchands une. Con
séquemment nous sommes plus 
que satisfaits.

unractère comme les vieux manuscrit*, avec 
une encre de couleur différente pour chaque
ligne « n pour chaque phrase 

François Coppée et Paul Bourget lui sont 
restés fidèles jusqu’à la dernière neure ; et, 
même loraau’ils passaient la soirée hors de 
ches eux, il y avait l’ordre de tenir toujours 
un couvert prêt pour le cas ou Barbey d’Au
revilly viendrait demander à diner, ce qui 
se produisait à peu près régu 
iour chez l’un et le lendemain

E. A. LEPROHON
ARCHITECTE

BUREAU! VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chambre No 9.

Résidence, 20* rue D»ly, Ottawa.

1889
Conservateurs. 
JEbéraux disaid

810
78 70 fièrement un 

chez l’autre, 
ne pouvons mieux terminer qu'en 

empruntant à Paul «ie Saint Victor l’appré
ciation suivante : “L’église militante, «lit-il, 
n’a p*i de champion plus fougueur que ce 
templier de la plume, «loot la critique gner 
royauté est une croisade perpétuelle. Mais 
le polémiste intraitable est en même tempe 
un écrivain de l'originalité 1a plus tière...

anglais intitulé : A outrance; 
, pourrait être U devise du talent de M. 

d’Aurevilly. Jamais, peut-être, la langue 
n’a été poussée à un plus fier naroxisme. 
C’est quelque chose de brutal et d’exquis, de 
violent et de délkat, d’amer et de raffiné. 
Cela ressemble à ces breuvages de la sorcel
lerie, où il entrait à la fois de» fleura et des 
serpent», du sang de tigre et du miel."

DUPUIS & NOLINTotal des voix ministérielles 394
Libéraux........................
Irlandais Home Rulers.

Total des voix de l’opposition 276 
La majorité ministérielle, qui était «le 118 

voix à l’avénement du cabinet Salisbury, 
n’est plus maintenant que de 90.

380 U CONFERENCE DE M. WIMAN190 205
85 T B PROrnBKUR GAGNON donne la 

Là santé ae moyen d’un REMEDE SAU-

tait qn'il n’y a pw u«w seule maladie dan» 
le monde sæs qn’il y ait nne racine on an* 
herbe peur «a guérir. Pbofbssedk Ose 
289 rue Dalhousie.

FAITES FAIRE VOSM. Erastus Wiman est lin joli par
leur, et il a obtenu, avant hier, le 

personnel auquel il avait 
1 soutient agréablement sa

290
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COSTUMES D’HIVER

Scène» appropriées, 
de première clause

AU STUDIO DE

PITTAWAY A JARVIS
117 BUB SFABKS

succès 
droit. I
thèse, et il enfile les sophismes, les 

au bout des autres, 
indéniable.

Nous avons déjà exprimé notre 
opinion sur la faute que la chambre 
de commerce avait commise en l’ap
pelant à Ottawa. Le discours 
d’avant-hier n'a pu que nous confir 
mer dans notre sentiment. 11 était 
impossible de choisir une date plus 
inopportune que celle qui a été 
prise. Nous venons d’assister à trois 
mois de session, peq^qt lesquels la I

les
si

Paris, 5—Le coup de feu tiré sur le prési
dent Carnot, a provoqué une vive émotion 
et une violente indignation «le la jsrt de la 
foule qui entourait 1e palais de VElysée.

On n’a pas su, au premier moment, que le 
pistolet n était chargé qu’à poudre. La foule 
voulait écharper l’owassin, et la police a eu 
beaucoup «le peine à l’arracher de see mains 
et à le conduire sain et sauf jusqu’au poète.

Perrin est un ancien soldat de marine, «rai 
prétend avoir à * plaindre d’une injustice 
commise à son égard par k gouverneur de la 
Martinique. Il dit qu’il n’avait pas l’inten-

avec un arti Nous avons reçu, samedi , le premier 
numéro du Spectateur de Hull, auquel nous 
souhaitons longue vie et prospérité.

Le Spectateur annonce dans son article

Hotel - Riendeau
Tout

64 RUE ST GABRIEL, *0ITBE*Ln programme, qne sa politique sera opportu
niste, et que la situation du comté d’Ottawa 
est, comme celle des romtés d'Algoma ou de 
Chicoutimi et Saguenay, une situation qui 
l’oblige à être bien avec tous les gouverne-

Ep conséquence, notre confrère nous ever-

K V:
Cet hôtel oA-e

Une dépêche télégraphique «k Québec, 
apprend que l’élection de M. Owen 

Murphy dans Québec-Ouest vient d’être an
nulée avec dépens compensée.

"Tu

J
à,

■

TAF
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles I
Tapis Tapisserie « 
Tapis Tapisserie " 
Tspis Tapisserie . 
Tapis Tapisserie '

PBB.LABTS
PBELABTS
PBELABTS
PBELABTS

I !

M
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La demande p< 

de 30 cts a été si 
nous avons cru, d 
de notre clieptèli 
ter une plus gn 
que d’habitude, 
maintenant arri 
l’avons trouvé bi 
à celui que nous 
ravant, de sorte - 
de augmente cha 
cents la livre, o
Bl.oo.
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REMEDE DE PIPS
POOR les BE- MORROIDES

Onguent H1III8
Pour les hémorroïdes internes ou 
Le guérison ne manque jamais d 
dulre après quelques applications.

«UPPOKITOIRC PIJVUM-Pou
hémorroïdes avt-c écoulement interne 

. Remède et préventif sûrs.

, Un des principaux Ingrélienis de oe re
mède est U gomme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

de

El VEITE CHEZ LES PHARMACIEIS
—- PREPARE PAR —

Pions Medical Ce,
Ottawa, Ontario.

IIS Rue 11DRAG

$1.00
Menfieure, si vous avez lie- 

i*>in d'une lionne rhaueiure 
d'Oxford, légère, et que voue 
ayez le montant ci-neneue à 
donner, arrêtez au No 119 
sur la rue Rideau et ne de
mandez aucune question d'où 
elles viennent ou—A bien— 
nous n'aimons pas à tergiver
ser.

I U I

L’HOTEL ■ CUSHING

a

%

M. Arthur Cuahlng,
bien connu on ootte ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne mai «on 
“ Cushing " sur la rue Nicho
las, vient d'ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra oujours des
BWWVI.18 MIS PrtKSlII- 
CLA8S1 — Toujii tr* en 
mains des tltiARfcS de 
première marque.

CCSHIUti & CO.

Perde—L'automne dernier sur la r e 
Water ou Sus ex, une croix en or avec 
pierre nu centre. Récompense 1 bérale « 
celui qui l'a parlera A ce Bureau.

A VEN ID K K—.le vendrai cinauaule 
acres sur le front du lot vin«t dans la pre
mière concession sur la rivière Ottawa,from 
du canton Gloucester, 
ne noire.
la rivière Ottawa, « 
tem nt de la ville, 
damisé jusque là- S'adresser à

R. CUMMINGS,
Pont Lemmings, Ont.

TOUTES mes marchandises du prin
temps boni maintenant arrivées.

W H MARTIN,
No. 133 rue Sparks

le pala de Turnbull Iraa.,

ATTENTION 1
FITZPATRICK ET 1IABH1N
se lont un plaisir de remet cier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nooveau tout le monde à 
venir fa re une visite à leur megssin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK A HARRIS
Le sol est une mar- 

un des plus beaux sur 
et situé à trois m.lles seu- 
et le chemin est ma-a-

Le site est
65 rue Wil'iam.

L C. A. CASGRAIN,
A gent general de commis

sion et de bien» immeubles
- AGENT POUR LA —

COMPAGNIE D'ASSURANCE de QUEBECDre. Petter â 11 Add, SM. rme WeJHmg

RIDEAUX en toiles -les plus nou- 
put ons à bon marché ch 

J. B l-U

CONTRE LE FEU
*'V

--- KT ADLIB UN 1818 ---
La plus snc enne compagnie d assurance 

canadienne.
8es 70 années d'expérience ne sont pas 

son moindre avantage.

Capital autorisé - - $326,000
Actif pans compter le capital) - '200,000
En dépôt au gouvernement fédéral 60,000

pagnie prend maintenant des 
i dans toutes les parties du

Les pertes promptement réglées par les 
agents général de chaque province.

MAIftONM A LOUE B

FORD.
108 rue Rideau, 

fcl VOUS voulez avoir on bel ba' ille-

CP.°H. CHABOT k O
No. 530 rue buasex.

ment allez v,ir

rTABUMEMEHT DE TAILLEU*

Habillements de messieurs laits et répa
rés. Satisfaction garantie.

A. DAOU8T, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

(Jette corn 
risques

— Ce

'an 9 la

Une maison No. 320, rue Besserer, nv c 
unes cours et étables,termes $16 par mo h 
Une maison No 226 rue Besserer. com

prenant 7 ch imbree et une cuisine 
d’extension, termes $16 par mois.

Une maison No 228 rue Nebon, pour
vue de tout's les com nolltéi modernes, 
grande cour, termes $20

MA1MDNH A VENDRE
Une maison en brique au No. 378 

Beserer, prix $1.400. Conditions fac 
Une maison en pierre formant le coin des 

rues Stewart et King, bon marché. Rentes 
et dettes co lectées.

Argent è prêter sur hypothèque. Austi 
agent pour le guide du 1 elôphone O'Brien.

-BUREAUX—

T E SOUSSIGNE a ouvert nn nouveau 
LJ magasin de JSonvenntée et de Tail
leur «U numéro 88J, rue Lyon et est pré
pare à vendre à bien bon marché et à don
ner satisfaction à toua.

d’eté

Wh. b. bhadlky,
88j rue Lyon par mois.

i™*61460 88
DEPARTEMENT DE L'INSTRUCTION 

PUBLIQUE.

Avis de demande d annexion de municipalité

De d tacher les Iota 19, 20, 21,22, 23, 24. 
25 et 26 du 16ème rang «lu canton de Hull, 
comté d'Ottawa, de la municipalité scolaire 
de Pointe à Gatineau, et de let annexer à 
la mnnici alité scolaire de SiinuBlienne 
de Chelsea, comté d'Ottawa.

580 RUE SUSSEX
T-Iéphone No. 645 01 TA WA

Et de déla-.her lee lots 9, 8.7, 6, 5 a, 5 6, 
6 c. 5 d, 4 6 et 4 < dans le pr- m er rang du 
canton le Wak Held, comté d'Ottawa, de 
la municipalité scolaire de Pointe à Gati
neau, même corn é, et les an-exer à la mu
nicipalité a olaire' de Wakefield, dans le 
même comté. ______

A Vendre A ben Marché
Porte# et chaeeis, bois préparé, moulures, 

vi-res peintes, huiles, peintures, cuir et 
fournitures de chaussures chez

R WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du CanalGEDEON OUIMET,

Surintendant.
!

nouveau magasin de Chaus- 
snres

j lnvite le public à venir me faire nne 
visit-. Je tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction

9

connu et dont l’établUwe- 
à plusieurs années, situé 

beaux centres de la cité, 
lement et meublé à

Ot hôtel bien 
ent remonte 

dans l’un des plus 
a été renouvelé coi 
neuf On y a ajouté une aaile de billard et 
pool de même qo’un jeu de Quilles (Bowl
ing Alley.) La bavette est fournie des 
meilleures qualités de Liqueurs et Cigares.

public et les amie en général sont invi
tée à venir y faire visite. Ils auront la plai
sir d’y rencontrer le gérant. M. Michæl 
S arrs.

Tjilè
té ui bU

G. CLAUDE.
Rue Daltnusie

Le

EDITION COMPLETE
------ET-------

OFFICIELLE 
— DC DEBAT SUR — STARRS & CIE

Rue Queea, (an face de l’Hôtel de Ville)

f.FM personnes d Ai rant on bon habil
lement feront bien de venir vuiter 
établissement avant d’aller ailleurs.

W. H. MARTI»,
No. 133 rue SparksOTTAWA, MARS 1889 

PRIX AUX HOTEMJEB» qolonibe- 
tapisserie vernie de tontes aortes 
z J. B. DUPORD

108 rue Rideau.

96 cent 9 soin de 
allez chez— EN VENTE CHEZ —

P. C. GUILLAUME VOUS trouverez on tailleur de pre
mière classe chez P, IL CHABOT â Oe, 

No. 630 rue Boa* x.Rue Sussex

RUE RIDEAU

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 

avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nou» avions aupa
ravant, de sorte que lademai - 
de augmente chaque joer. 30 
cents la livre, ou 5 lbs |K>ur 
lBl.00.

nous

STROUD & FRERES
109 rue Rideau et 178 roe Sparks-

I

DE LA SEMAINE

Les bargains mer
veilleux eu fait de

MODES,
Bonnetteries, 

Chapeaux et 

Garnitures

CHEZ

WOODCOCK

Magasin populaire de mo
des et «ooft-Têtemfnt.

SIS Kee WdlmiM

H
NREM

PRELARTS
PRELARTS
PRELARTS
PRELARTS I

Cette Semaine

VOYEZ NOTRE d

111 il
IJ

A 10 CENTS

Bryson, Graham <fi Co.
Demandes les ills de Clap- 

perton,les meilleurs. B.6.&C0

A VIS AU PUBLIC. Leçon mil muni- 
cipal de la corporation de U ville

la Manufacture de Vali^ pur 'Î&-
vous procurer une tolie et forte t^e wm le reyememi de la construction 
valise pour échantillons, 518, rue d’ua eebruBchêmeot d>goùt dune le qeer.

tier By de,la ville d Ottawa, dans Ire par
ties due rues CMèamoua indiqué *5 

Contructioa d'en tuyau d'égout. de 12 
pouces de diamètre, en terre glaise vitrifié»

Burez ’« célèbre. bièm, .1 perter de 0.1.
sons. Vous, pouvez vous les procurer chez ■ * extrémité ouest de 1 égout eu terre g.atee 
K. G. Faulkner, coin '

Au vejageen de
Avant de donner vos ordres, allez àLa wtrelle egfeedes Irlandais

l'KE IMPOSANTE DBMOK»TWATieN

Une bénédiction en plein air est toujours 
y ne imposante cérémonie, maie bien plue 
encore lorsqu'elle est présidée par le digne 
prélat du diocèee d'Ottawa, Sa Grandeur 
Mgr l'archevêque Duhamel.

L'émulation était grande, hier après-midi, 
dans la bosse-ville, principalement dans le* 

U nouvelle église Ste Brigitte, 
dont on allait bénir solennellement la pierre 
angulaire, ver* les 3 heure*.

Longtemps avant l'heure fixé* pour la cé
rémonie, le* abords du futur temple de* 
irlandais cathoUqm* de la paroisse Notre 
Dame, étaient encombrée littéralement par 
une foule augmentant de minute en minute.

A 3 heures précises. Sa Grandeur, revêtue 
de ses habits sacerdotaux, arriva en compa
gnie des Révd* PF. Augier, Guillet, Dawson 
et des Révds MM. Routhier, McG 
Beausoleil, Conatantineau et autres.

Sa Grandeur procéda à la bénédiction des 
articles qui devaient être déposés dans la 
pierre et, après en avoir fait le placement, 
on fit procesaionnellement le tour de l’église 
qui fut bénie dans toutes ses parties.

On remarquait sur l’estrade dressée pour 
la circonstance, à part les membres du 
clergé, MM. R. W. Sqptt, F. McDougall, le 
chevalier Heney, le principal McCabe, de 
l’Ecole Normale ; D. O’Connor, F. Walsh, 

r édifice ; J. 
B rank in et

Avis pour la Sauté

de. rues D.lbou»» et lo’»t4 dire an
t iour lu villes d’Oua- vireos de '* limite ouest du lot No. 22 

aboutir au côté est de la rue Sussex,
I est déposé ; pour vérification par les 
esaéa. pendant les heures de bureau or-

I pourenvirons de Arms, la seul agent jour I e villes d’Oua- 
w i et de Hull Si vos foumi*seur%ne l'ont “>*
pt mt. demandes les. iutéreeeée, peadint les heures de Pureau

diuires ; ch a le seeréUire d»'» ville un 
rôl» contenant les noms des propriétaire* 

la taxe
le d'éva

La eiaegbw et LonUon

Assurance contre le Fen JS®'#**®*
Le coût des travaux est de $1,086.50 dont 

$1,500.000 WW30 doivent èt-e pàyée parle tonds 
270 000 général de la municipalité.
180 000 Mardi. 14 mai 1889. à 7 heures de l’apréa- 
350 000 ®idi, une cour de révision e ra ouverte à 

l'hô <1 du ville pour recevoir les rêclams- 
tiens relatives aux impositions pr poté'e, 

ibéra- 14 justesse des mesurage* de frontage ou 
tens au re réclamation que de* intéressés 
peuvent faire et dont la loi permet à la 
cour de connaître.

CAPITAL 
Actif en Canada 
Dépôt au Gouvernera rat 
Revenu annu I 

La compagn e la plus populaire en 1 
di. Pertes rég ées promptement et 1

STEWART BROWN,
G '•rant au Canada.

CHAS. DESJARDINS,
Agent général du district 

Bureau Tempo.» re, Victor a 1 hambers 
rue Wel ington vis-à-vis les bâtisse# du 
Gouvernement Ottawa.

WM P. LETT,
Sec. de la ville.

Ln date du 25 avril A. D. 1889.J. R. Bowes, architecte de 
Lyons, J. Whyte, A. Grant, P. 
une foule d’autres citoyens dont les noms

A VIS AU PUBLIC. Le conseil muni- 
J\. ci pal de la corporation d • la ville 

propose de passer un 
imposition d’ui e taxe d 

tige, po’jr le j ayement de la 
d’embranchements d'égoûta d 
tiers By tt Ottawa, dans leg parti

Slir lC ChCHlIU de MODlreAl CooriructionVun égoût en terre glaise
___________________ v.tritlée d’un diamèt-e de 18 pomes au mi-

Bains ouverts le 4 de mai. Cinq mille lieu de la rue St Patrick, à partir du grand 
d’une charmante prom nade en dehori de égoût de la rue King, à la partie est de la 
a ville La diligence laissera le bureau rue Cumberland ; ainsi que d un égoût en 
de poste tous les mercredi et diman he à terre glaise vitrifiée de 15 pouies vers a 
9 heures a.m. et sera de retour à 6 30 hrs pirtie est de la rue Da housie. pour de là 
p. m. Conditions $'.25 et $1A0 par jour, continuer avec un tuyau de 12 pouces jus 
Le# bains sont de 50 centras ou $5 la do> qu’au point ou I extrem.léou- si du lot No. 
zaine 3, côté sud de la rue St Patrick coupe le

Pour toute autre information s’adresser à

nous échappent.
La cérémonie se -termina par un éloquent 

sermon donné en anglais par le Révd P. 
Whelan, qui prit pour texte le 4e chapitre 
de l’Évangile selon St. Jean.

Les vastes assises du nouveau temple 
ur la aolen-

règle-
oomtrucrion 

ane les quar
es des rues

ment pourX
DE

avaient été décorées avec goût poi 
nelle circonstance. Au fonde, du côté don
nant sur la rue Murray, on avait érigé une 
haute croix surmontée d’une guirlande de 
fleurs du plus bel effet. Des milliers de d’u 
petits drapeaux flottaient au souffle de la 
brise, à la hauteur des colonnades du 
veau temple ; les maisons avoisinantes sur 
les rues Cumberland, St. Patrice et Murray 
avaient aussi été pavoisées, ce qui ajoutait à 
l’éclat de la fête.

La partie musicale 
corps de musique “ La Lyn 
qui fit résonner l’air d’accord 
Entr’autres morceaux, l< 
nouvelle fanfare exécutèrent avec une rare 
précision une fantaisie brillante intitulée :
Rage in Ireland. Ce corps de musique mé
rite les plus grands éloges pour la manière 

laquelle il a su remplir sa tâche hier, 
ous ont remarqué avec plaisir l’excellente 

iue des musiciens et leur joli uniforme, 
ous ne pouvons résister au désir de men

tionner quelques-uns des noms de ceux qui 
ont si bien rempli, hier, les premières parties 
du programme musical préparé par cette 
némonstration : ce sont MM. ( lapin, Bciu- 
dry, Cameron, Dontigny, Richard, Landriau, 
Morris, Valiquette etc.

Nous le répétons, ce corps de musique a 
fait non-seulement bonne figure, mais enco
re de la bonne musique pour sa première 
apparition en public et nous avons lieu <1 es
pérer que les citoyens d’Ottawa encourage
ront cette fanfare qui compte dans ses rangs 
tant de talents qui ne demandent qu’à briller

faite à l’issue < 
cures, a réalisé

:ie est

milieu de la dite rue.
Il tat déposé; paur vérification par les 

intéressés, pendant Its heures de bureau 
ordinaires ; chu le secrétaire de la ville 
un rôle contenant les noms des propriétai
res sup. o:ès Obligée de payer la taxe sus
dite, établi d'apièe e dernier rôle d’évalua
tion

Le coût des travaux e;t de $4,814 00 
dont $654 doivent être myés par le fonds 
générai de U municipa'i é.

Mardi, 14 mai 1889. à 7 heures de 1 après- 
midi, une cour de révision sera ouverte à 
l'hôtel de ville pour recevoir les réclama
tions relative» aux imp si lions proposées, 
la justesse des mesunges ds bon age ou 
telle autre réclamation que des intéressés 
peuvent fa rs et dont le loi permet à la 
cour de connaître.

avait été confiée au 
re Canadienne ”

F. O. RING.s harmo 
isiciens d

Ou par lettres au propriétaire, 461 ru 
Wel ington.

T
n”

à VIS AU PUBLIC. Le conseil muii- 
A cipal de la corporation de la ville 
d’Ottawa, se propose de passer un règle 
ment pour l'imposition d’une taxe de fron
tale, poir le payement de la conftruction 
d’emb anchomeuts d égoûts dans les quar- 
tiers Victoria et Centre de la ville d'Otl wa, 
dans les parties des rues ci-deasous indi-
1 Cons ruction d'un embranch^met 
goût en terre gla se vitrifiée au milieu de 
la roe Metcalfe, du milieu de la rue Slater, 
vers le milieu de la rue Sparks et au milieu 
de ia rue Sparks à l’est, du milieu de la rue 
Metcalfe ve s le côté eet du lot 25 su sud 
de Ij ru-i S, arke.

Il e t déposé : pour vérification fier les 
s, pe dant .'es heures ue bu-eau o - 

is ; chez le secrétaire de la ville un 
nffm nt les noms des propriétaires 

de lot- tupposés obliges de payer la taxe 
suedi 0, étab i d après le dernier rôle d’éva- 
I atioo

Le coût des travaux sera de $2,237 dont 
<9«790 
néral de 

Mardi. 14 m

WM P. LE 1 T,
Sec. de la ville.

En da'e du 25 avril A D 1889.

cipal de la co-p rat o 1 de la ville 
d'Ottawa, se propose de ptaeer un règle- 
m-nt pour le payement de 'a coi 
d'embranchements d’égoét dans le 

wa, dans la vl le d Ottawa, 
rues ci-dersoue indiquées :

Cons'ruction d'un égoût en terre 
vitrifiée d'un diamêt-e de 18 pouces, 
lieu de la rue Church à partir de sou 
s ction avec l’égoût principal 
King, de là se dirigeant vers l'on

rue Cumberland, et le côté 
i Dalbousie dans la rue 

Chu-ch , ainsi que d'un égoût en terre 
g aise vitriflé/d'un dümêtre de 12 pouces 
au milieu de la rue Church à partir du côlé 

de I* roe Ualbrnit-ie se dirig sut vers 
le côté est de la rue Sq s x.

Il est déposé ; pour vérlfi ration par les 
intéressés, j e^dant lee heures de bureau 
ordinaires ; chez le secrétaire de la ville un 
rôle contenant les noms des propriétaires 
de lots guptosés obi gé» de payer la ta>o 
susdites, établi d'aprèe fe dernier rôle d’é- 
valuation.

Le ctoût des iravaxx est de $3 236,62 
dont $9j2,46 doivent être pa^és j ar le fond 
général de lamunlcira ité

Mardi, I* Mai, 1889 à 7 heures de l'après 
midi uoe cour de révision sera ouverte à 
l'Hôtel de ville pour recevoir les réclama
tions relatives oux impositions proposée< la 
justesse des mosuragea de frontages ou telle 
autre réclamation 
qent faire et dont : MMVH 
de coenaltre.

^ Vlh AU PUBLIC. Le (onseil

au grand jour. 
Une collecte de la cérémo- 

: une recetteVh ntruouon 
quartier 

dans les

glaise

nie, vers les 
abondante. nt d'é-

Gtt*

NOUVELLES LOCALES
le

côté oue«t de la : 
ouest de la ruedinairelion

Sa Grandeur Mgr l’archevêque a donné la 
confirmation samedi matin k 35 jeunes tilles 
au couvent Notre-Dame, de la rue Glouccs- 

La cérémonie a été très imposante. Ouest

payés par le fonds gé- 
înicipalitd.
ai 1889 à 7 heures de l'aprèê- 

œidi, une co r de révis.on sera ouverte à 
I hôtel de ville pour recevoir les réclama- 
liuiis relatifs aux imposition» proposées, la 
ju-teese des me-urages de frontago ou te.le 
aul-o réclamation que des Intêreeeé♦ p»u- 

1 la loi permet à .a cour de

doivent é reSéguin, agent pour l’assu 
enne ” inrorme ses amis et 

a No. 27

«-M. G. W.
la Citoyt

le public qu’ils le trouveront soit au Ne 
rue Sparks ou chez M. Charlebois & Cie.

Fête d’ami»
Les amis de M. Antoine Paquette, se sont 

réunis à sa résidence hier soir et lui ont fait 
cadeau, à l’occasion de son récent mariage, 

bourse contenant une jolie somme, 
accompagnait une adresse fort bien 

conçue. Cette présentation donna lieu à 
une fête des plus agréables.

vent faire et don 
con nab re.

WM P LETT, 
1889°**Qu En diie du 25 av il A. D

A VIS AU PUBLIC Le consed mumei- 
p-il d i la corporation de la ville d'Ot

tawa, te pro i oie de payer un règbmeit 
pour .'imposition d'une taxe de finniage 
pour le payment de la constm ion d’un 
embranchement d’ègoût dans les quartiers 
Vicioria. Welting-on et Centre de la ville 
d'Oitawa dans les pjrliss des rues ci- 
dessvU' indi |U‘es :

Con truciion d’un tujau d’égoi 
g ahe de 15 pouces de diamè re 
ue la rue tii-arke à commencer au 
Ou st du lot 8 aur le côté Si d de la rue 
Spa ks pour ae déverser dans l éguùt de la 
rue K -nt. D un ai. ire tuyau d’é#oût de 16 

ces ne diamètre panant du côte Est du 
l A l'Ouest de A pour se décharger dans 

1 égcùt de la rue Bank, ainsi que l’établis- 
semeLt d’un tuyau dégoût de 15 jouces 
de dit. mètre partant de la partie Eei du loi 
21 sur larue Sparks se dirigeant vers i’Ouost 

décharger dans l’égoût de le -rie

que des intéressés peu- 
la loi permet à la Conrvenez voir 

de la “ Ci-
XWSoyez canadien avant tout, 

votre ami G. W. Séguin, l’agent 
toyenne,’’Jîo. 27 rue Sparks. WM. P. LETT,

Sec. d* la Ville.
Bn date du 25 Avril A D. 1889.Mar de pellee

Ce matin Son Honeur avail à condamner à 
l’amende ordinaire quelques pochards, pour 
caresse trop fréquente e bouteille,
durant la journée d’hier.

A Vlh PUBdC. Le conseil municipal 
A de la Corporation de la ville d'Ottawa, 
ae prop ms de pas er un règlement pour 
l’imporition d’une taxe de frontage, p«.ur 
le payement di la construction dVn em
branchement -l’égoût dam le quartier Otta
wa, Jane la ville d Ottawa, dans les rues 
ci dessous indiquées :

Const 'icti n 
glaise vite!bée

ûl ea terre 
au mi ieu 

côté

Vlaite de HeelSt*
Demain soir. Sa Grandeur Mgr l’Arche

vêque assisté de plusieurs membres du cler
gé fera sa visite semi-annuelle à l’Unio 
Joseph d’Ottawa. La société procédera 

ses élections ce soir-là.

d’on tuyau d é<oât en 
d’un diamé re de dix 

pouces eu milieu de la rue Sl-André, [tar
tan- de l'égoût p incipai ur 1- rue King 
se dirii eatit vers le côt- Oue. t de la rue 
Cumberland d ou partirait un u-yau de 12 
pied» à partir d* • ôté Ouest de la rue ÜaL 
housie ve s le côté Bat <îe la rue Sussex.

Il t et dépo é ; pour vér II cation par lee 
intéressés, p ndant les h arcs d» bureau 
ordinaires ; chtz le aecrét.ire de 1a vi-le un 
rôle contenant les noms des pro ri taires 
de lot* obligés de payer la taxe enadite, 
établie d'a rés e dernier rôle d’évaluation.

coût dra travaux eet de $2889.90 dont 
$422.19 doivent être payée par le fonds gé
néral de la Municipe île.

Mardi, 14 Mai 1*89, à 7 heures de l’aprè - 
midi, une cour de révision sera ouverte à 
1 Hôtel de-ville pour recevoir lee réclama
tions relatifs aux impositions* p-0posée-, la 
juries*# de* mesurage des frontages ou telle 
autre réclamai! >n que des imem ée peu- 

.a ioi permet a la coor

-hu t
lot"Il St.

rï
courageons notre ami G. W. Séguin, 
> la “ Citoyenne.”agent de lîank.

Il eri - éposé , pour vérification par les 
iniereesér, p# n iaut lee heures de b ireau 
ordinaires ; chez ie e crélaire de la ville 
un rôle conter eut le» noms des propriétai
res de lois obligés de payer la taxe susdite, 
établi d'après le de nier rôle d’évaluatlo 1.

Le coût des travaux sera de $5,502.90, 
do il $986.00 de iv nt être payés par le foule 
g néral de la municipal té.

Mardi 14 Mai 1889 à 7 h- nres de 
midi, une tour de revision sera 
l’Hôtel de ville pour recevoir et 
tons relatives aux impositions proposées, 
la ju tease de* m surages de frontage ou 
telle autra réclamation que de* intéressés 
peuvent faire et dont la loi permet à la cour 
de cora titre.

La cause de l’italièn Pinetti, accusé d'a
voir assailli le constable Farrell a été appelée 
devant son honneur le juge Rose, samedi 
matin, mais vu l’absence du conseil du pri
sonnier, M. Gibb, la cause a été renvoyée à 

tre jour.

KT Meubles de tout 
pèee, Rideaux, Buggies < 
tant* ; tout ceci à grand 
argent comptant ou par installemc 
Voyez nos vitrines. T. «. CURRIER, 186 
rue Rideau et 116 rue Sparks.

L°

f apres- 
ouverte aune et de toute es- 

bon marché

vent la re et dont
de connai re.

Wm. P. LLTT,
rétare de la VilleWm. P. LETT,

Sec.de U ville.
Les Dames de la société Ste Anne ae sont 

réunies hier et ont présenté au Révd. M. 
Campeau, chapelain de leur société, à l’occa
sion de son retour de Rome, nne bourse con- 

t $50 accompagnée d’un fort joli bou-- 
quet. Mde. C. 8. 0. Boudreault fit lecture 
de l’adresse,la bourse fut présentée nar Mde 
P. Bou lay et le bouquet par Mde L Du ha

Bn dat 1 26 avril A. D. 1889.
En date du 2» avril A. D 1889.

A VI8 AU PUBLIC. Le conseil Mnni- 
/V cipal de a corporation de ta Vue 
d'Ottawa, se propose de passer un règ ement 
pour l’imp eftion d’une taxe d* fi outage, 
pour le t ayement de la ton tructkm d’un 
embranchrramt d égoût dan le* quar ier 

1 la vide d’Ottiwa, dans les

A VIS AU PUBLIC. Le conseil mui.i- i- 
J\_ j al de la corporation de la ville d Ot
tawa, se propose de passer un règlement 
pour I imposition d une taxe de frontage, 
pour le payement de la construction d’en 
embranchement d’ég 
Vicl ria d» la ville df 
iis de» rues ci-dessous indiquées :

Construction d’un t yau d’egoût en terre 
glaise vitrifiée dans la rue Victoria entre 
le milieu dra rues Keot et Lyon, ainsi que 
■l’un tuya» de 12 pouces en terre glaise 
vit ifiee entre le milieu de la rue Victo la 

é Nord de la rue We ling ton 
le quartier Victoria.

11 eet df posé ; pour vénfi .atioo par lee In
téressé?, pendant les heures de bureau ordi- 
nairts ; chez le se^ré aire de la ville, un 

_ .. rôle contenant les noms des propriétaire
ANnintM I III IS de lo s obligés de psyer 1a

gr Le G and Central Hotel est mainte- établi d’ap'è* le dernier rôle .. 
nant ouvert à tout le monde et a l’apparence Le coût des travaux sera de $2,904,70 
magnifique d’un charmant oiseau qui renou- dont$986,00 do.Tt nt être payée par.le fonds 
velfc ses plume* les plus brillantes pour la général de la municipalité.

des fleurs. Les chambres de ce Mardi 14 mai 1889 a 7 heur 8 de i'ar rès- 
magnifique hôtel ont été restaurées à neuf midi, une cour de revision • ra ouv- rte A 
bien meublées et bien aérées. Le comptoir l’Hôtel de ville pour recevoir le» réel* ou
est approvisionné de tons les vins, liqueurs, lion» relatives aux impositions proposées, la 
bières, portera et de cigares de premier jmtesee de» meeuragsde front.ge ou telle 
choix. Ce nouvel établissement modèle I autre réclamation que des intéressés 
que nous recommandons an Public est aous vent faire et dont la loi permet è U 
le contrôle de M. Ourles McMorsw cjui a de connaître.

1 ût dans le 
Ottiwa dans

rtier2T Ottawa dan» 
rusa ci-deraous indiquées 

Construction d’i n tuyau d’ègoût en terri 
glaise vite fi-e d’en diamètre de 16 po jcee 
dans la rue Boteli r entre le mil an de :* 
me Cumberlan l et e cô é ouest de la rue 
De bottai*; etd'unt-yao d’fgoûteo terre 
glaise vitrifiée d’un diamètre de 12 ponc • 
dans fa rue Bote lier entre le côté ouest de 
larue Deihoueie et le coté eri de la rue

Hdrittoya»»
Ceat demain que s’assemblent les mem

bres de la Société Royale du Canada. Le 
soir il y aura grand dîner " * Rideau Hall, 
offert par Son Excellence le Gouverneur 
Général aux membres de la société.

danstt le cô
La compagnie de navigation de la rivière 

Ottawa a commencé aujourd’hui sou trajet 
régulier entre Montréal et Ottawa. Il e»t dégoeé ; pour vérification per lee 

intérem a. pendant ks h urea du bureau 
ordinaires ; « h-s le ■ ecrétaire de la ville un 
rôle contenant -ea noms Je propriétaires de 

taxe susdite, établi
taxe mutile, 
d’évaluation. k te obligé» de payer la 

d’après e demur rôle d evaluate n.
Le eoét dre travaux eet de $3^21,60 dont 

$713,40 doivent être p»yée 
nétal de la nromcipalrié!

Mardi, le 14 -ai «869. 7 heure*del’aorée- 
midi, une
l’Hôtel de Ville pour recevoir Ire réclama.

Impositions pro, osées, le 
justesse des meeerage des frontages eu telle 

que de* totereseée pen- 
venl faire et dont le loi permet à la cour

Wm P. LBTT.
hecrétiire de la villa 

8a delà du 26 avril A. D. 1889.

per le folds g •-

de révi ion erra ouverte à

lieue relatives

tenu pendant plu rieur* années l’hôtel 
ri de tout Ottawa au coin dea rues Geor
ges et Mc William.

W*. p. LBTT, j 
Sec. de la ville. 

Bn date du 26 avril A. D. 1889

TAPIS
65Tapis Bruxelles 

Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles

Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie35

n
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O.K un arçon cw...«-
sautia vi te. pour a/oir 90 n u on cheval

431 tt 436 rue Buasex

b’t-

108 rue Rideau

MES chandise» du printemps sont

LucX“‘
133 rue Sparks

l.roatoâ-qoilrs'b»11 v,u*
re PLUS bd wrtbnml d» chnt-

No. 530 me Buaeex,

■
/

LUNDI 6 MAI 168»

NIES PROFESSIONNELLES

I. J. GORMAN, LL.B.,
tSuecejteur de L A. Olivierj

►cal Sellicilfir, Metab», Etc,
—BUREAU—

OTTAWA, Ont.
ARGENT A PRETER

ri»MXWJRT k MacCRAKKN
ira, Metalrre. E te,

TAKIO ET QUEBEC
x»Ueh Ontario Chamb t», Ottawa, Ont

O’GARA & REMON

iATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES. Ere

: Hay, ras Sparks, Ottawa, Oa,
PKKè DI L’HOTEL BÜ88KLL

I* O’Gara. O. B.

*
E. P. Rsmo»

Iker, Hcuan * BÎanehel,
AVOCA TS

i»s, Moll Ici tears, Aareal* Parisien» 
tairas, Molaire», etc. etc.

34i Itue Elgin, Ottawa
(■* fâCK DU KU88KLL)

Walker. D. L McLean. C.A.B.ancoe,

KO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Etc,

-eau : 19 rue Elgiu, Ottawa

IIJ. P. FISHER
ivooat, Solliciteur, Etc.
pouf te Cour Suprême, le Perlemeet 

Iss Départements Publics.
teb OBtarie < Hambers, Ottawa, ».

M?b£-.hAv^eE;s5ii'r
Taylor jtcm.iY

HAT, tULLHJITKIR, NIL. t— BUREAU : —

Ueh O.terlo fh—mbere. OtUw»,

r

IMT, CHRYSLER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

s pour la Cour Supreme et le Parlement

ires Union, 14 nu Mtltslfe, Ottawa, Ont,
OD Stbwa F. H. CURYSLX*JRJ.

Godfbby.

ALIIM * CODE
Avocats, Solliciteurs, Eté.

OC EUAN, RUE SPARK8[
via-à-vis l’Hôtel Buesell.

radley lit Snow
^gffiM^EaES&EKd; COUR 

T. Show.
sut;* prêter A 0 p. c. avec privilège de 
urser en aucun temps- .1
SUNDRY & POWELL

IAvocats, Solliciteurs, Etc.
NTS POUR LA COU II SUPRÊME *T LIS 

DEPARrBMBNTS.

i : 25 me Sparts, en fine de I’M Russel
thur W. G unary. F. C. PowelL

F. F. LEMIEUX
tt. Sol icilenr, etc, Agent pou 
irême, le Parlement «i les D 

mente publics, 
lureau : 74J Rue ti^arks, Ottawa.

i

!

Dr FISSIAULT
------DENTISTJ

de»\KL’EN RIDEAU et SUSSEX
------'JTTAWA------

ires de bureau : de 9 à 5 heures.

a LETCH, 435 rueWellingtoa
:e.ice pour la vente des corsets fits 
Star Yatisi et arteve genres. 
de corps confetti)nné sur commande

LE COLLINS vr,™
MMtiment complet d’aniclea de mode 
bas prix, 310 rue Wellington, Ottawa

ESTEZ VOTR1 PAIN, TARTU, PAIN DK
ViutNi, à la Bool anger, e Union.

iK, p opriétaire.
216—LUE JALHOUSIE—216

!
IUHN KEHRIGAN

PLOMBIEE SAN1TAIBB
element recommandé pour le (-usage 

des appareils de chauffage. >:06 Rue LYON, OTTAW V

J. 8TEWAKT
enteur provincial et ingénieur civil, 
i endeesu» de la pharmacie Mac- 
r, 384 rue ZTBLLiN3TUN, OlUwa.

WALKER McLËAN & BLANKET
AVOCATS

a 34J. KOI ELGIN, OTTAWA. 
(IterMit JeiRuM. I i i,.

A. LEPROHON
ARCHITECTE

«AU : VICTORIA CHAMBERS 
2éme étage, chambre No ». 

ienre, 204 rue Duly, Ottawa.

PROFUBBEUR^GAGNON donne la

et d’une découverte imporianie pour 
ison de la Oatharre. Tout le monde ’il n’y a MM seul* maladie dans 
de euro qu’il y ait une racine ou un*

rriïiifcSte. a“-«<
tel ■ Riendeau
■nrletean Kamtem M AmartaUe.

UE ST GABRIEL. I0RTREAL

«ayaass.'ia-ut servie ém pré*time de la eaieon
«SSeTteSteteK^*"-'* v

J
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Poitiers, ni plus ni moins qu’un 
fils de famille.

A dix-huit ans, vous avez été 
reçu bachelier. Pendant un an, sous 
prétexte d’attendre une inspiration 
du ciel, vous avez flâné : enfin, en 
désespoir de cause, vous êtes entré 
en qualité de clerc chez un avoué ?

—C’est parfaitement exact.
—Le rêve de votre mère était de 

vous voir établi aux environs, à 
Loudun ou à Civray. Peut-être 
comptait-elle, pour payer ure 
charge, sur l’aide de l’ami qui 
l’avait si noblement assistée.

—Je l’ai toujours pensé.
—Malheureusement, le papier 

ne vous plaisait pas.
A ca souvenir, Paul ne put re

tenir un sourire qui déplut à M. 
Mascarot, car il ajouta avec une 
certaine sévérité :

F-ti-i u -LJLXjBTOISr

les %£522*.

ESCLAVES Lee Peintures préparées de 
Howe, puree et sans égales 
dans le monde.

Fabriquées par

DE PARIS of.Toronto.

EMILE GABORÏAU

WM. HOWEPRBMIBRE J'ARTIB

Fabricant de Blanc de Plomb 
et Peintures en couleur.

LE CHANTAGE
H,

rmutin»H wmt roa reicn
Suits

Ses larmes m’ont cruellement 
fait sentir l’ignominie de ma con. 
duite. Ce nom je ne l’ai jamais su, 
mais je sais que mon père est mort 
avant ma naissance.

M. Mascarot ne voulut pas re
marquer l’émotion de son jeune 
client.

—Comme cela, fit-il la pension 
ne vous a pas été continuée après 
la moit «Je madame votre mère ?

—Cette pension, monsieur, ne 
nous était plus servie depuis ma 
majorité. Ma mère à cet égard était 
prévenue. Il me semnle que c’est 
hier qu’elle m’a appris cette nou
velle. C’était un soir, et comme 
c’était l’anniversaire de ma nais
sance, elle avait préparé un repas 
meilleur que de coutume. Car elle 
fêtait ma venue au monde, qu’elle 
eût dû maudire. Pauvre mère!...
“ Paul me dit-elle, lorsque lu es né 
un ami généreux m’a promis qu’il 
m’aiderait à t’élever. Il a tenu sa 
parole, tu as vingt et un ans, nous 
ne devons plus rien espérer de lu*.
Te voici un homme, mon fils, tu ne 
dois plus compter, je ne dois plus 
compter que sur toi. Travaille, soie 
honnête, et si jamais un devoir te 
parait pénible, souviens-toi que ta 
naissance t’impose double obliga
tion J...”

Paul s’interrompit, l’émotion le 
gagnait, deux larmes chaudes rou
lèrent le long de ses joues.

—Dix-huit mois plus tard, reprit- 
il, ma mère mourait subitems nt, 
sans avoir eu le temps de se recon
naître...Désormais, j’étais seul au 
monde, sans famille, sans amis.
Oh ! oui, je suis seul. Je puis mou
rir, il n’y aura personne derrière 
mon corbillard. Je puis disparaître, 
nul ne s’inquiétera, car nul ne sait 
que j’existe.

La physionomie de M. Mascarot 
était devenue sérieuse.

—Eh bien ! je crois que vous 
vjus trompez monsieur Violaine, je 
crois que vous avez un ami...

M. Masc iro! s’élait levé, comme 
s’il eût voulu dissimuler une émo
tion dont il n'ètait pas le maître, et 
il arpentait son cabinet de long en 
long, tracassant son beau bonnet de 
velours, ce qui chez lui est l’indice 
manilesle de sérieuses délibérations 
intérieures.

Ce n’est qu’apvès un bon moment 
dec.t exercice que sa résoluaion 
prise, il s’arrêta b: îtquement, les 
bras croisés, devant son jeune 
client.

—Vous in’avtz entendu, mon 
jeune ami, pronouça-t-il. Je ne 
poursuivrai pas un interrogatoire 
qui a dû vous blesser...

—Je pensais monsieur, répondit 
Paul diplomatiquement, que mon 
seul intérêt vous dictait toutes ces 
question.

—C’est vrai. Je voulais vous 
éprouver, juger votre franchise ; je 
pv is bien vous l’avouer. Pourquoi ?
Vous le saurez plus tard. Dès à pré
sent, soyez bien persuadé que je 
n'ignore rien de ce qui vous con
cerne. Ah 1 vous vous demandez 
comment T Permettez moi de ne 
pas vous le dire. Admettez une in
tervention miraculeuse du hasard.
Le hasard ! cela répond à tout.

Jusqu’alors, Paul n’avait été que 
fort intrigué. Ces paroles ambiguës 
lui causaient un véritable effroi 
que trahit aussitô 1*83 mobile phy
sionomie.

•—Allons, bon ! fit le digne pla
ceur en redressant ses lunettes à 
travers lesquelles il voyait merveil
leusement, voici que vous vous elle 
épouvantez.

—11 est vrai, monsieur balbutia
Paul.

—Pourquoi ! Je me demande 
vainement ce que peut craindre un 
homme dans votre position. Allons, 
cessez de vous creuser la cervelle, 
vous ne devinerez pas, et abandon
nez-vous à moi, qui ne veux que 
votre bien.

Il dit cela du ton le plus doux et 
le plus rassurant, et regagnant son 
fauteuil il continua :

—Arrivons, à vous. Grâce au dé- 
voûment de votre mère, qui était 
vous l’avez dit justement, une 
s tinte et digne femme, au prix 
d'héroïques privations, vous avez 
pu fajj-e vos études au lycée du

Hue Bidesn,
Snccnreale, Ne. 393 Hue Cum

berland.

VÙUlEiiOUS* «. O

Toronto.

LOYER & CIE Solution il’Antipyrine—Je dis malheureusement, et 
vous avez assez souffert pour être 
de mon avis. Au lieu de grossoyer 
à l’étude, que faisiez-vous ? Vous 
vous occupiez de musique, vous 
composiez des romances et môme 
des opéras ; vous n’étiez pas fort 
éloigné de vous croire un génie de 
premier ordre.

Paul, qui jusqu’alors avait tout
subi nans trop se révolter, atteint Assortiment 

, . les du march'en plein cœur par ce sarcasme, es- léui| :mouto 
saya de protester, en vain. >ar le passé, J

-En somme, poursuivait le pla- îC'bîLïl
ceur, un beau matin vous avez nage, 
abandonné l’étude, et vous avez dé 
claré à votre mère qu’en attendant 
d’être un illustre compositeur, vous 
vouliez donner des leçons de piano.
Vous n’en avez pss trouvé, et même 
vous étiez naif d’en chercher.
Faites-moi le plaisir de vous re
garder, et dites-moi si vous avez la 
figure et la tournure d'un profes
seur à il cer piès de jeunes demoi
selles.

Nonveau Magasin d'Epiceries
Mo. 236. RI E DAI.HOimiF. 
n de I* rue de l’K«ll»e, tfllni

M. Loyer tient constamment à non magasin tout 
ee oui constitue la ligne d'épiceries dans ses moin
dre» détails II espère par h» prompte attention 
et »h courtoisie envers le public, mériter une 
large part du P»rouage. XI 87-la

LAURENT DUHAMEL

TROUETTEde
CONTRE

' Migraine», Maux de Tête, Névralgie» 
Colique», Asthme, Emphysème, Goutte 
Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir toin d'exiger l’ANTIPYRINE de TROUETTE
Vente en Oroe 1 Perle, 1. MAZIER, Pherm'n, 264, tout'' Voltaire

Depositaire à
A Québec : D' Ed. MORD# A

KT DANS TOUTES L

BT AL D.—MARCBB BY.

t complet des meilleures vian- 
ô d’Ottawa. En gros et en 

>n, porc, saucisse», etc Gomme 
M. Duhamel su fera un devoir 

i voudront 
lanl ratro- 

1 12 87-88

Ottawa r D' F. X. VALADE 
C*. ~-^A Montréal t LA VIOLETTE A NELSON

PRINCIPALES PHARMACIES

intéressante découverte sma,

PARFUMS ESS.0RIZA SOLIDIFIES
M.J.*P.CUILLE7

EPICERIES
Coin des Rues York et Cumberland

OTTAWA PRÉSENTÉS SOÜS FORME DE CRATDNS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

II. LBŒRA2ÎD, Fournisseur de la Cour de Xtassle
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dens toute« le» principale» Parfumerie», Phcl" et Droguerie» du Monde.
ÉWVOI r K AU CO DS *AKI» DO CATALOOOS ILLUSTRÉ

JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
i noire direction.

Les ordres sont remplis aveu prompt!
Craignant sans doute quelque 

trahison de sa mémoire, tS Mas
carot s’arrêta pour cousu ter ses

—Finissons, reprit-il. V tre dé- j 
part de Poiliera a été votre d rniè e 
folie et la plus grande. Le lende
main môme de la mort de votre 
mère, vous vous êtes occupé de ré
aliser tout ce qu’elle possédait, 
vous avtz recueil .i un millier 
d’écus, et brave aient vous avez pris 
le chemin de fer.

—C’est qu’alors, monsieur, j’es 
pêrais...

—Quoi ? Arriver à la fortune par 
le chemin de la gloire. Fou 1 Tous 
les ans, mille pauvres garçons 
qu’ont enivrés les louanges de leur 
sou -préfecture arrivent à Paris 
enfiévrés d’un pareil espoir. Savez 
vous ce qu’ils deviennent ? Au bout 
de dix ans, dix au plus, tant bien 
que mal, fait leur chemin, cinq | 
cents sont morts de misère, de r. ge 
et de faim, les autres sont enrôles 
dans le régiment des décla-sés.

Tout ceia, Paul se l’était dit, il 
avait mesuré ce qu’il faut au juste 
d’énergie pour vouloir chaque ma
tin, en s’éveillant, ce qu’on voulait 
la veille, et cela durant des années 
Ne trouvant rien à répondre, il 
baissait la tôte.

—Si encore, disait M. Mascarot, 
si encore vous étiez venu seul ?

JKMHMHHMKMHHMIflKKHHHMHHHM

i UNIMENT GÉNEAU
6 36 ANS DE SDOOÈS 6

*J Seul TOPIQUE remplaçant le PEU sans T
douleur ni chule du poil. Adopté par les vétéri-Q 
nuire* renommés ; éleveurm , entraiaacurv, JL 
haras, etc.

Guérison rapide et sûre des Boiteries, Fou-T 
lures, Ecarts, Molette», Vessigons, Engor-H 
gements des jambes, Suros, Eparvlns. etc. Révulsif 7

___  et Résolutif Infaillible et sans rival dans les in-fl
M-**'- fines. Catarrhes, Bronchites, Inflammations T

Poumons, du Foie, des Intestins, Pleurésies, Hydrophiles, Réten- Q 
lions (l’Urine, Fièvres typhoïdes, etc.

Pansement à la main, en 3 et t minutes, sans couper le poil.

JULIEN 4 GIE,
466 rue Sussex.X

TAPIS ! TAPIS
Prélarts

Sommier* élastiques,
Matelas,

Voiture. d’Eiiianis,
Chaises de repos et solas

toutes ee* mar
te â la Humaine

S
Vou» pouvez voue pr 

cbandlse* par petit» ve
roourer
raeraen A Dépôts : Pari», MESTIVTER A G1*, 275, rue Saint-Honoré 

Y MONTRÉAL : LA VIOLETTE A NELSON. - QUÉBEC: ED. MORIN A O».
Q St-HYACINTHE, OTTAWA, BT PRINCIPALES PHARMACIBS DU CANADA, h
^OOOOCPOO €>t>€X>€>

8W. DAVIS
822 RUE WELLINGTON.

Avis aux ConsommateursLA PLUS

Grande Manufacture
balaÏtgbs

Les PRODUITS de la,

Parfumerie Orim L. LEGRAND
----- DU-------

CANADA 807, rue St-Uonoré, A PA.FUS
Ternie ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ * ORIZA-TONICA * ORIZALINE * SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET L* FAVEUR DU PUBLIC :
I” lux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parta.

BIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre vur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

LuVf MTUlil PRODUITS M VENDENT dm toute le SAISONS HONORABLES * PMEUIEIIE et OROQUERIE 
Envoi franco a- Parla <ln Oeteloome illustre

An del» de lOO différente genre* de
BALANCEBALANCE

AA

I BALANCEBALANCE
AA

Vitrines dexpotition améliorée» (Show 
Cases), Tiroirs à argent.

Conteenx el Ontlle deiBoneber* LA LYRE D’ORMais non. Vous vous étiez épris à 
Poitiers d’une jeune ouvrière, une 
certaine Rose Pigoreau, vous 
n’avez rien trouvé de plus sage que 
de l’enlever.

—Et I monsieur, si je vous expli
quais...

—Inutile ! les résultat sont là. En 
six mois les trois mille francs ont 
été flambés, puis la gêne est venue, 
puis la détresse, puis la faim...et en 
dernier lieu, échoué à l’hôtel du 
Pérou, vous pensiez au suicide 
quand vous avez rencontré mon 
vieux Tantaine.

Ces vérités ôtaient cruelles à en
tendre, et Paul avait une furieuse 
envie de se fâcher. Mais, alors, 
adieu la protection du puissant 
placeur. Il se contint

—Soi», monsieur, fit-il amère 
ment, j’ai été fou, la misère m’a 
rendu sage. Si je suis ici, c’est que 
j’ai renoncé à toutes mes chimères.

—Renoncez vous aussi à Mlle Bi- 
goreau ? .

Le jeune homme, à cette question 
posée, pâ n de colère.

—J aime Rose, monsieur, répon- 
diLil d’un ton sec, je croyais vous 
l’avoir dit Elle a eu fois en moi, 

partage courageusement ma 
mauvaise fortune, je suis sûr de 
son affection ^...Rose sera ma fem
me monsieur !

Lentement M. Mascarot retira 
son superbe bonnet grec, et de l'air 
le plus sérieux, sans la mond 
ance d’ironie, il s’inclina très bas en 
disant :

—Excusez !...
Mais il ne pouvait entrer dans 

ses intentions d’insister sur ce 
sujet :

—Voie» donc, reprit-il, votre 
bilan établi. Il vous faut un enploi, 
et vite. Que savez-vous faire T peu 
de chose, n’est-ce pas / Vous e es 
comme tous les jeunes gens élevés 
dans les lycées, apte à tout et propre 
à rien.

Ecrive* et lnformez-voneMe no* CONDITK 
DK VKNTKS et demandez une liste le prix.

Littérature, Histoire, Archéologie, Biographies, 
Voyages et Légendes

S’adresser, a

C. Wilson * Fils
16, RUE ESPLANADE, 16

TOBONTO. Ont Chaque cahier comprend 48 pages, double colonne, avec une

GALERIE NATIONALE
-----DE-----

Portraits Historiques, Pohtiaues et Littéraires
ÂVIS RELU IFS AUX PASSEPORTS

$100 par année, payable d’avance
S'adresser A STANISLAS DRAPEAU,

(R. 0 BOITE 1069) OTTAWA.

ABlffllEMlST :Les personnes qni ont besoin de passe- 
ports du Gouvernement Canadien, don 
s'adresser à ce département et accompa
gner leur demande de la somme de quatre 
piastres, honoraire fixé par le gouverneur 
en conseil. G. POWELL

Sous-secret#ire d'Etat 
Ottawa 19 novembre 1887

Itenr-Proprie taire

MALADIES DES ................ ... „

SIROPdeRAIFORTIODÉ
il GRIMAÜLT4C‘*,tt«mte»SMàFtri»

Dtp u 11 vingt tanta* ee médloamaat datas lu 
rtsultnt* Iee ehu rwmtrçuMbln dtnt ht 
ma édita du autant a pour ram placer l'kulh 
dafolada manu et h «lmp aatiwrbutiqaa.

&

STATUTS DU CANADA
J —*T—

PDBLIC T10NS OFFICIELLES
0 wl toavenda welre renforcement el 

Vinfla mmatioe d* (landM de con. les foermee 
el Im diverse* érapOeet de U pean, d# la Ole 
et do visage. U ezetle l’nppdtit, tenide iee lune, 
combat la pilier et U molleaae des chain et 
rend eut enfante lew ii«uew; et csietd sats- 
rellM. Cest ne admirable tedtemeat eoetre 
le. «roétM de lait et — eieelleel dereratif.

Lee Statut» el autres l'ublications du 
Gouvernement du Canada, sont en vente à 

bureau. Aussi des Actes éparées. Liste 
prix envoyé sur demande.

Statuts flerisés, actuellemenéprè!s. Prix 
de deux volumes, $5 00.

B GHAMBBRLIN, 
Imprimeur de la Rtine 

et contrôl* ur du la Papeterie 
Dépt. des Impressions Pub Iquo-i 

et de la Papeterie.
Ottawa, Mars 1887.
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OUVELLE INVENTION _

î cordes et * de hêtre o*t 4tâ eçidee per as 
homme, en 9 ffrnrre de tempe. Dee centaine* 
de peieennee ont *cl4 de 5 à • cordes chaque 
jour. 0>*t “exactement” ee dont chaque fer
mier et bûcheioe * beeoln. Le premier ordre 
dans votre voisinage voaeASMrsM l'agente. Pâ* 
de droit à payer, none fabrique*» dan* le Ca
nada. Ecrlvr*. pour avoir le Catalogue lllastri,

ÀSfii^BÎfîsaiie jkss

nï ÛSmSSÏ-ÎÜ^SUs Médical— 
« Awe Fie*** 

■aeKPaàl Lee Médicamenta dWnwwtroeveatàPa 
• Bma View*** ; à Montrtel : chez Lïi
—mate» àteedhaox«MaMP Maami•tC*.

—Latelef de (M ne * reeve a M. Ram

SSHEs
bardtte ti eerie—Un très intéres

sant pamphlet illuetié de 132 pages, inti
tulé : Iraitè sur la Surdité. Bruit» dan» la 
léte. Comment vous guérir voun-mômes 
et cheayvcms. Port franco, 6 ois. Adresses : 
Or Nlchçle», 50. SL John, MontrtU.

..’il

Via* Peptone
«. CHAPOTKAUT

PhsrsMfl*a,é Paris
Le ttatea* est le rdeeltat de la «çee- 

Mse de sa vtasds de b**f psr ls pepeéae 
swe ew l’esse—« te-terne. Os werrit 
*£M te Malade», les emvateeeata, te 
risUlarde ed teste p*rao*eee aUaiataet

DTMatarte, 
Bffeladt— *1

Sauf jItnphosphite de Cnn
deORI*AULTlcr.nsmedee«à$tro 

Ce Strep, ■atvertelemeat recemmaa.1* par 
te mddectae, jemt d*eae grand, efficace 
daae te maladies dee BreaehM et de 
Penmen) U gaérit teBMemee. Bron- 

et Oatnnhee Iee pie. epia.itre.,
Istqm#*, et supprime le* Qetiites 
t Imoaeserntma qui featle ddeee- 
malndea. Se* son influence le*gjMj» t, l'appétit

né

D. L. BEAUDET
COIN DBS RUES BAY et FLORENCE, OTTAWA

------------  MANUFACTURIERS ti* ---------- --

Cadra d'ouvertures, Porta, Jalousies, Moulura, Bois pour plancher, Bois] â 
lambrisser, Meubla, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines» améliorées sont en usages dans notre établissement

Ouvrage de prenait- Classe'garanti. Communication téléphoniques.

BUREAU A LA VILLE :

No. $26 RUE SPARKS, RUSSELL HOUSE

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX BT A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de'SALLE A MANGES, de 
CHAMBRE A CODCHER dans tous les GENRES 

-------- et tous les PRIX, chez---------

BARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de Bes prix et par la bonne qua
lité des articles qu’elle vend.

10 rear Cent de Mactiim sur tint Mat irgeat Complail

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)

AVIS! sreSBuTsaSM PATINS’
Chez THOS. BIBKETT, 116 Bue Blttean

Manufacture de Voitures
H.O'Y'A.XjB

S. LEVEILLE
PBOPM1ETA1BE.

Noue dédirons Informer le public que nous avons fait 'acquisition du poets d'affaires de 
D. THOMPSON, dan* la branehe de Carrosserie, pins spécialement Voitures Légère», 
keys, etc Etant arrivant de Ch’rago et de» antres villes américaines noua avons puieé 

de grande* connaissances dans not état, noue sommes en mesure de garantir entière satis
faction. Noe ouvriers sont toqs dee pire habile» et travaillent sous notre direction ; les 
matér'aux employée sont a- eel les meilleure que l’on puisse ee procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel eat le système que nous m nous 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

lui1

56 RUE DALY • - 19 ET 21 RUE STEWART

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY
[LIMITÉE]

ETABLIE EKIL’AJIBEE 1154. IICORROREEBEI L’ANNEE 1883?
U 1 ils* P.QJ

MANUFACTURIERS et MARCHANDS em GROS

Bois de Charpente, Portes
_ Chassis, Jaloosles, Roulures, Outrages de Raisons, lie.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boites et Caisses d’Emballage.

ALLUMETTES, "TELEGRAPHE” de Première Qualité.

Noumax Chapeaux
DE PRINTEMPS ENk

FEimtF, SOIF,TWKtP, etc
Grand Assortiment de

Casquettes pour hommes et 
enfants à 26 cents

Gfttée Rtfatimir In Ferrure:
Une visite est solicitée

JOSEPH COTE
114 BUE BEDEAU, OTTAWA 

P 8—Poor argent comptant seulemen
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Nei reUIres, Riblistkeqaem 
Chelae* ee tapis, Awe»

■imn.olitNlMVa’U Bwl p—r meifcier 5îe
68H 4 684 RUE SUSSEX, JOSEPH 89YDQN
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Nouvelles

Un terrible acc
samedi matin, au 
du chemin de fer 
Bridesburg Une 
chevaux contenai 
tous des politicU 
nui revenaient d’i 
dans les environs, 
un train : les sie 
Dungan ont été tu 
trois autres, dont 
ont été très gri 
Deux autres voyag 
contusions aériens 
n’est pas en dange 
cet accident à 11 
garde-barrière qui, 
pas à son poste au 
sage de la voitun 
mécanicien et le c. 
ont été arrêtés.

Um duel »»t
Un duel dramat! 

une grande route, 
rough, comté de Ji 
entre deux fermier 
J. D. Prince et J.1

Les deux fermiei 
querelle le soir à p 
aerie, et Green a m 
le tuer.

Celui-ci, en renti 
chargé soigneusem 
chasse pour l’empo 
se défendre au besi 
tirai'. Lelen ema 
e' Prince étant sorl 
cheval, se rencontr 
aur la route de Sco 
recommencé à se q

Finalement, ils c 
gler leurs différent 
lia ont mis pied à 
armé d’un long po 
d’en frapper Pr 
évitant le coup, a s 
saire à bras Je cor 
aur la chaussée, 
pidité de l’éciair, F 
son fusil, a tiré sur 
portant lui envoyai 
charge en pleine po

Prince eat allé en 
tuer prisonnier à S 
chef-lieu du comt 
écroué jusqu’à plus 
lions.

Un î. cendie a é< 
nuit de mt rcredi à _ 
des bàtimeuts du 
que de Chelten ave 
town, qui n’est, < 
qu’un fatibouig de 

Les cuisines du d 
valent au rez-de-ch 
ment dans lequel le 
étages servaient de 
fois il s’est produit 
agitation parmi les 
lège lorsque l’alanr 
car ils savaient que 
les frères Ignatius e 
merle étaient couch 
étage du bâtiment i 
flammes qui jailliss 
sine, se propogeaien 
pidité effrayante, t 
les vieillards appara 
tre ; mais il était im 
porter secours, ca 
étages intérieurs t 
Micbæl qui est âgé 
sauté par la fenôtn 
grièvement sinon m< 
sé dans sa chute, 
frère Ignatus allait 
emple, lorsque le 
effondré sous ses pie 
luné a péri biûlé vil 

Les pompiers arri 
trefaitee, n’ont paa U 
maître du feu. I* 1 
pal du collège * été 
pertes matérielles ne 
dit-on, à plus de $5,(

D»*MrllMl
Depuis une couple 

étrange maladie fait 
milieu d’une tribue i 
dans le comté de Sa 
Californie Des saci 
et d’oiseaux n’ayant 
arrêter le fléau qui s 
vingtaine de victime: 
il fut résolu de tenir 
seiL Après plusieu 
consultations et de c 
sauvages décidèrent 
nécessairement de 
dans cette maladie i 
qui restait à faire éta 
le sorcier ou la sorcn 
gleur de la tribu fil I 
d’herbes et versa le n 
en sirop dans la gorg 
de pigeon. J<e çp#le
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